
INDE ET INDOCHINE
L' A C T U A L I T É

Depuis un dizaine de jours, des
émeutes ensanglantent le territoire
indien. Or, il y  a un mois seulement
que celui-ci a solennellement acquis
eon indépendance et l'on doit se
demander déjà si les deux Etats nou-
vellement créés, l 'Inde propremen t
dite et le Pakistan, pourront fa ire
face  à leurs tâches de puissances au-
tonomes.

C'est dans le Pendjab surtout
qu'ont éclaté les désordres, c'est-à-
dire dans la grande province oà po -
p ulation hindoue et popula tion mu-
sulmane sont étroitement mêlées.
L 'acte d 'indépendance établi p ar le
vice-roi britannique , en accord avec
M. Nehru (Inde)  et M.  Djinnah (Pa-
kistan), n'avait pas déf in i  avec p ré-
cision les démarcations territoriales
dans les rég ions contestées. Cela de-
vait constituer une étape ultérieure .
On s'ap erçoit que cette dernière est
singulièrement malaisée à franch ir.

Il était fac i le  d 'ailleurs de prévo ir
ce genre de difficultés . Dans un pays
immense oà les fana tismes relig ieux
et raciaux ont toujours jo ué un rôle
considérable, il était quas i inévitable
que ceux-ci se déchaînassent , sitôt
qu'ils n'étaient plus tenus en respect
par la pu issance anglaise. Les forces
d occupation et d administration bri-
tanni ques ne furent  jama is très nom-
breuses. Elles suf f i sa ient  cependant
pour rég lementer la circulation dans
ce corps gigantesque et infiniment
divers. Elles disparues, il y  avait à
affronter un risque évident d'anar-
chie.

Toute la question est de savoir si
le gouvernement indien d e -M .  Nehru
et le gouvernement musulman de M.
Djinnah seront à eux seuls assez
for t s  pour s'imposer à ceux qu'ils
ont l'ambition de diri ger et si , d'au-
tre part , ils s'entendront sur un sta-
tut de délimitation de leurs territoi-
res resp ec t i f s . Simple crise de crois-
sance, disent les optimistes à propos
des graves événements du Pendjab I
Nous voulons l 'esp érer. Ce serait ef-
f ectivement an bien que l'Inde et le
Pakistan soient en mesure finalement
de se discipliner de telle façon qu'ils
jouissent de leurs droits et qu'ils
remplissent leurs obligations de do-
minions dans le cadre du Common-
wealth britannique. Mais quand on
considère le nombre et la virulence
des forces souterraines qui agitent
l'ex-grand empire indien, force est
de constater que les raisons de crain-
dre balancent, ici comme ailleurs,
les raisons d'espérer.

Pendant ce temps , en Indochine,
la France tente de faire un nouveau
Pas en vue d'un rapprochement avec
l 'élément indigène. Depuis l'agres-
sion traîtresse du communisant Ho-
Chi-Minh, chef du Viet-Nam par sa
propre grâce, la situation n'avait pas
évolué : l'état de guerre , bien que les
opérations aient été ralenties, subsis-
tait entre les bandes armées des na-
tionalistes vietnamiens et les forces
françaises au côté desquelles se ran-
gent, dans une mesure p lus grande
qu'on ne croit et surtout qu'on ne
dit , les populations paisibles d 'An-
nam, du Tonkin et de Cochinchine.
Car celles-ci sentent bien aussi que
leurs libertés sont garanties, contre
/a _ tyrannie des idéologues minori-
taires , quand le soldat et l'adminis-

trateur de France tiennent leur rôle
de protecteurs.

On aura lu, dans ce journal, la se-
maine dernière, le texte des propo -
sitions de M. Bollaert, haut commis-
saire de la IVme République, o f f r a n t
le pouvoir aux divers gouvernements
d 'Indochine. Cette déclaration est vi-
siblement inspirée par les idées des
socialistes français en la matière , et
notamment par les idées de M M .  Ra-
madier et Moutet. Le pouvoir que
l'on o f f r e  aux Indochinois concerne
leurs affaires intérieures. La France,
militairement et dip lomatiquement ,
veut maintenir ses prérogatives pour
la défense de l'Union française. Il
est à remarquer que l'on n'exclut
personne de cette tentative de rap-
prochement.

Cela revient à dire que l 'on n'en-
tend p lus traiter , en tout cas, avec le
seul Ho-Chi-Minh, ce qui constituait
l 'incroyable prétention de celui-ci et
ce qui avait l'approbation des com-
munistes lesquels, en « nationalistes
étrangers » qu'ils sont toujours , se
montrent dès lors « déçus » de la dé-
claration Bollaert. Mais enfin , on a
compris à Paris qu'on avait fai t
fausse route naguère en accordant
crédit à la parole de l'agitateur viet-
namien et l'on cherche à collaborer
avec d'autres éléments indochinois,
sans aucun doute p lus représentatifs .
C'est là le sens qu'il convient de don-
ner aux manifestations qui se dérou-
lent en faveur d'une reprise du pou-
voir par l'ancien empereur d 'Annam ,
Bao-Daî.

Reste à savoir pourtant si , pour
que la formule nouvelle soit viable ,
l'on a pas trop cédé dans le passé.

Rehé BRAICHET.

Exposition aéronautique en Angleterre

Sous le patronage de la Société britannique des constructeurs d'avions,
une importante exposition aéronautique s'est ouverte récemment à
Radleto, dans le Hertfordshire. On y remarquait tout spécialement

ce modèle d'autogyre à réaction.

La majorité travailliste
commence à s'amenuiser

Après une élection partielle outre-Manche

De notre correspondant de Londres
par radiogramme :

La bataille électorale de EdgehiU-I . -
verpoo! s'est terminée par la victoire
du candidat travailliste, qui a recueilli
10,827 voix sur eon nom. Son rival con-
servateur a récolté 8874 voix. Par rap-
port aux élections générales de 1945,
les travaillistes ont perdu 2000 voix
dans cette circonscription ouvrière, qui
toutes ont passé à l'actif des conserva-
teurs. Le scrutin a montré , d'autre part,
que les libéraux n'ont plus la faveur
des foules ; leur candidat  n'a obtenu
que 910 voix sur 20,000 électeurs envi-
ron.

La oampaigne qui a précédé le scru-
tin a été plus violente que de coutume.
Les travaillistes comme les conserva-
teurs ont déployé une intense activité.
Les observateurs Oui ont suivi la cam-
pagne ont été très nombreuï , car les
élections panlementaires permettent en
quelque sorte de prendre le pouls du
eonps électoral, ce qui donnait an scru-
tin un grand intérêt en cette période de
crise.

Pour être en mesure de juger à sa
juste valeur la victoire travailliste, iii
convient de connaître les conditions
particulières de l'élection.

EdgehiM , faubourg de Liverpool, a été
lourdement frappé Par la guerre et la
pénurie de logements s'y fait encore
lourd ement sentir. De plus, sur 24,000
chômeurs que compte la grande ville,
la plus grande partie sont domiciliés
dans cet arrondissement. On peut
donc constater que l'élection s'est dérou-
lée dans une circonscription directe-
ment frappée par la crise.

H faut noter aussi que _ a population
de Edgehill est en grande partie catho-
lique, ce qui donnait de fortes chances
aux conservateurs.

Au sujet des candidate, on peut dire
qu'ils avaient des chances égales. Le
député travailliste élu, M. Irvine, est
un ancien libéral, n est avocat et s'est
déjà présenté à trois reprises devant
l'électeur. H fut  autrefois le secrétaire
privé de lord Hewart, qui le nommait
«mon jeune brillant ami » et disait de
lui qu'il avait «la taille d'un futur
premier ministre».

Le candidat conservateur, M. Bevins,
de Liverpool même (ce qui représente
un avanta ge en Angleterre) est un an-
cien membre dn Labour Party. Il peut

donc compter parmi les conservateurs
progressistes, et cotte position repré-
sentait un avantage dans un district
ouvrier.

Comme on s'en rend compte, il était
difficile de faire des pronostics sur le
résultat du scrutin. Les deux partis en
présence revendiquaient l'un et l'autre
la victoire, et ils prétendent tous deux
l'avoir obtenue. Les conservateurs pro-
clament que le nombre élevé de voix
qui leur sont échues, constituent pour
eux un « triomphe moral » dans une
circonscription ouvrière. De leur côté,
les travaillistes se glorifient d'un « vote
de confiance au gouvernement Attlee ».

•Cependant, l'impression générafe qui
ressort de la campagne électorale et du
scrutin conduit à une autre conclusion :
Il apparaît assez clairement que la poli-
tique gouvernementale et la crise com-
mencent à faire fondre la majo rité tra-
vailliste — et ceci vaut sans doute pour
toute l'Angleterre. Mais les ouvriers et
les « petites gens », en dépit de leur
mécontentement croissant, tout en
ayant perd u la grande confiance qu'ils
avaient placée entre les mains des di-
rigeants travaillistes en 1945, n'ont pas
encore suffisamment confiance en la
droite conservatrice pour se prononcer
en ea faveur.

Le problème de la pénurie de logements
évoqué ù l'Union des villes suisses

QU ESTION D'ACTUALITÉ

Notre - correspondant de Berne
nous écrit :

Au pied des collines de l'Emmen-
thal, là où commence la plaine ferti-
le qui s'étend jusqu'au Jura , la peti-
te cité industrielle de Langenthal a
reçu, samedi et dimanche, les délé-
gués de l'Union des villes suisses. Du
canton de Neuchâtel, la Chaux-de-
Fonds, le Locle et le chef-lieu étaient
représentés, ce dernier par MM. Geor-
ges Béguin, Jean Liniger et Paul Du-
puis, qu'accompagnait le chancelier
communal, M. Baillod.

C'est dans la salle du théâtre —
un bâtiment qui ne déparerait certes
pas une ville deux ou trois fois' plus

grande — que le président de l'U-
nion, M. Naegeli, maire de Saint-Gall,
ouvrit les débats.

Les affaires administratives furent
rapidement liquidées. Je n'en retien-
drai que la désignation de Neuchâtel
pour lieu de la prochaine assemblée,
en 1948, année du centenaire de la
République. M. Georges Béguin n 'eut
aucune peine à faire accepter l'in-
vitation qu'il adressa à ses collègues
et la proposition fut acceptée par
acclamations.

Après un bref exposé sur les re-
vendications paysannes, les délégués
chargèrent le comité de faire des dé-
marches auprès du Conseil fédéral
pour que l'opinion des citadins, c'est-
à-dire de la grande masse des con-
sommateurs fût également entendu
avant que le gouvernement prenne
une décision. L'assemblée a fait va-
loir que sans vouloir refuser aux
agriculteurs l'aide à laquelle ils ont
droit , tout particulièrement dans les
régions frappées par la sécheresse, la
population des villes attend que ses
légitimes intérêts soient pris en con-
sidération aussi et que les autorités
veillent à ce que les prix ne montent
pas de façon à rendre de nouveau
illusoires les récentes adaptations de
salaires.

La pénurie de logements
Puis on aborda le sujet principal

des délibérations : la pénurie de lo-
gements.

Le nouveau secrétaire de l'Union,
M. Horber , exposa en détail les cau-
ses de la situation actuelle, rappela
les mesures prises jusqu 'à présent par
les autorités et s'arrêta spécialement
au nouveau projet d'arrêté fédéral
que le Conseil des Etats a déjà dis-
cuté et qui figure à l'ordre du jour de
la session du Conseil national -'ou-
vrant lundi soir.

On sait que le gouvernement con-
sidère les mesures qu 'il propose com-
me transitoires et destinées à dispa-
raître dès que le marché se normali-
sera. C'est pourquoi , il propose de ré-
duire la subvention fédérale de 10 à
5 % pour les constructions de rap-
port et de 15 à 10 % pour les cons-
tructions dites «sociales », c'est-à-di-
re les maisons destinées à abriter des
familles nombreuses ou des petits sa-
lariés.

Ce projet inquiète les communes
en particulier les grandes communes
urbaines, car si la Confédération ré-
duit ses subsides, ce sont elles qui de-
vront augmenter les leurs.

G. P.

(Lire la suite en Sme page)

tchas
da monde,

Une peinture contre l'incendie
On sait que la peinture ordinaire-

ment utilisée sur les parois des im-
meubles est, en cas d'incendie, un
moyen actif de propagation des flam-
mes. Elle dégage, en outre, une fumée
àere et suffocante qui asphyxie rapi-
dement ceux qui ne peuvent se déga-
ger à temps.

On a don c cherché s'il était possi-
ble de fabriquer des peintures qui brû-
lent moins facilement. Divers essais
faits par la marine américaine pen-
dant la guerre ont donné , dans ce do-
maine, des résultats fort intéressante.

Le fait , par exemple, de fabriquer
la peinture à l'aide de pigmente inor-
ganiques la rend moins combustible.
Et les ingénieurs remarquèrent que
l'utilisation de l'oxyde d'antimoine
donnait  à la peinture une surface gla-
cée très agréable, qui avait l'énorme
avantage, en cas d'incendie, d'empê-
cher les gaz brûlante de s'échapper, et
de restreindre considérablement l'envo-
lée de particules enflammées suscep-
tibles de propager l'incendie.

Le XXVIII me Comptoir suisse
image séduisante de notre pays

accueille de très nombreux visiteurs

SOUS UN BEAU SOLEIL, DANS LAUSANNE ANIMEE

(DE N O T R E  E N V O Y É  S P É C I A L )

Le 28me Comptoir suisse a commencé
en beauté.

Non seulement les organisateurs
avaient mis tout en œuvre pour offrir
aux visiteurs de la foire nationale d 'au-
tomne un panorama synthétique, sédui-
sant et instructif des principales acti-
vités suisses, non seulement près de
2000 exposante avaient apporté à la
présentation de leurs stands une ingé-
niosité et un goût évidente, mais en-
core le soleil resplendissait dans un
ciel en fête. Lausanne était plus gaie
que d'habitude en ce samedi matin.
C'est beaucoup dire...

Avant qu 'on pénètre dans l'une ou
l'autre des treize hall es qui occupent
jusqu'au dernier centimètre carré le
vaste terrain de Beaulieu, on est frap-
pé par une innovation. C'est la dispo-
sition du massif central. Chaque an-
née, les horticulteurs et architectes de
jardin se donnen t de la peine. En 1947,
en dépit d'immenses difficultés dues
à la sécheresse, ils ont réussi un tour
de force. Tout est fraîcheur et beauté
dans cet ensemble où le jet d'eau a été
remplacé par des bassins bleus au mi-
lieu d'un beau gazon vert.

Dans cet îlot enchanté , on peut —
tout en se reposant — parcourir le ca-
talogue et pointer les nouveautés qui
méritent une visite spéciale. Ou s'aper-
çoit qu 'elles sont nombreuses et, au
peu plus tard, on s'apercevra que, dans
le détail , il y a des perfectionnements
dans tous les domaines.

Mais puisqu 'il faut choisir, choisis-
sons.

Commençons par un accueillant
«pavillon du lait » dont l'an dernier,
nous avions vu la première esquisse.
Cette fois, on a traité un « sujet natio-
nal » s il en est bien à fond. On a re-
produit un pâturage au milieu des sa-

pins. L'atmosphère est ainsi créée. Un
amusant petit musée et un bàr — con-
sacrés tous deux au lait et à ses déri-
vés — sont là pour satisfaire le cu-
rieux et le gourmet.

En face, du côté sud , une large et
belle avenue a été aménagée. Elle con-
duit d'« économie domestique » à «sports
et tourisme» par « produits pharm a :i-
tiques », « fleurs », « mode » et « chaus-
sures ». Singulière paraphrase de la
« carte de Tendre » que cette énuméra-
tion ! Elle pourrait faire croire que
cette partie du Comptoir manque d'ho-
mogénéité. Aussi préciserons-nous nue
l'on s'est just ement efforcé do lui don-
ner un caractère moins dispa rate qu 'au,
trefois.

Dans la halle principale , on remar-
que en entrant l'attraction imaginée
par une des plus grandes entreprises
du pays et dont le « stand » est chaque
année une surprise. Cette fois-ci. c'est
une « grande roue » ou « carrousel ver-
tical » à quatre cabines occupées à lon-
?;ueur de journée par les enfan te  et
souvent) les parents.
Au chapitre des textiles, on a visi-

blement fai t  cette année un gros effort
pour l'expansion d'une industrie qui
fut longuement paralysée.

Toutes les bonnes choses qu 'on peut
manger et qu'on peut boire, on les
trouve — est-il besoin de le dire î —
dans cette bruissante « halle de dégus-
tation » à deux étages, dans les caves
traditionnelles, dans les échoppes de la
« Rue des Cantons ». Mais , avant de sa-
crifier à un rite agréable, ne manquez
pas de visiter le sensationnel pavillon
de la Télévision. C'est la part de l'étran-
ger, dans cette exposition qui sans cela
est spécifiquement, nat ionale .  Mais pour
la France, une exception, dont chacun
se réjouit , a été décidée depuis q u e l -
ques années. Or, on nous permet de

voir pour la première fois en Suisse
fonctionner cette nouvelle merveille de
la science qui est l'image lointaine
synchronisée avec le son. Des démons-
trations auxquelles tous les visiteurs
peuvent participer ont lieu sans inter-
ruption. D'emblée le pavillon connut
un grand succès. Il faut dire que les
explications données par M. Ory. di-
recteur de la « Télévision française »
sont bien faites pour captiver le pro-
fane.

*̂ ,^_ .N-

On pense bien que cette rapide es-
quisse passe sous silence mille choses
qui aurait  mérité mention. Mais ne se-
rait-ce pas gâter le plaisir de tous les
visiteurs qui s'apprêtent à gagner Lau-
sanne que de tout leur décrire aveo
précision? Ce serait en fout  fastidieux...
et presque in te rminab le  !

Pour nos lecteurs de la région , nous
avons noté, en nous arrêtant dans la
« Cave neuchâteloise ». la nouvelle dé-
coration murale  réalisée par l'artiste
Eric de Coulon.

Des discours ont été prononcés _oit
à la réception de plusieurs centaines
de journaliste , suisses et français soit
à la cérémonie d'ouverture. Non qu 'ils
aient été ennuyeux, mais que nous
ayons pensé qu 'il était préférable de
noircir  du nnpior pour autre chose que
pou r les résumer ici, nous n'en dirons
rien. Que MM. Henri Mayr. Emmanuel
Failletaz et Ernest Nn ef qui  ont si bien
reçu la presse, que M. W. Thormann,
président de l'Association de la presse
suisse, qui remercia les organisateurs
en notre nom. que M. Pierre Graber ,
syndic de Lausanne, comprennen t nos
r_ 1.ons !

Et que nos lecteurs sachent en un
mot comme en cent que nous jug eons
sincèrement que le déplacement vaut
la peine d'être entrepris A R.

Des Australiens, champions du monde», de danse !

Les originaux de toutes catégories devront avouer leur ébahissement en
apprenant que l'imbécillité a été portée à son comble par des jeunes gens
de Melbourne qui ont ainsi battu deux records. Celui du «Marathon de danse»,
qui consiste à « tenir » pendant plus de 173 heures de boggies-woggies, et
celui qui consiste à faire la compétition la plus idiote qu'on puisse imaginer
(jusqu'à plus ample informé). Toutes les plus importantes artères

^ 
de la

capitale australienne ont servi de piste à ces évolutions « chorégraphiques ».

Plus de cent mille
musulmans tués
dans le Pendici*»

TRA GIQUE BILAN D 'ÉMEUTES

BOMBAY, 15 (A.F.P.) —Plus de 100
mille personnes ont été tuées dans le
Pendjab oriental et 10,000 dans le Pend-
jab occidental à la suite des troubles
qui ont en lieu récemment aux Indes,
a déclaré M. Ghazenfar AHkhan, mi-
nistre de l'agriculture et de la santé
publique au gouvernement du Pakis-
tan, de retour d'un voyage de 21 jour s
dans la zone sinistrée du Pendjab.

Le ministre a ajouté que le Pakistan
tout entier serait menacé de famine si
la collecte n'était pas effectuée dans le
Pendjab occidental « grenier du Pakis-
tan» où la récolte a été abandonnée
par la population en fuite.

Une bombe à Simla
LA NOUVELLE-DELHI, 14 (Reuter).

— La radio de la Nouvelle-Delhi annon-

ce que l'armée domine la situation dans
les régions troublées du Pendjab orien-
tal.

Le calme règne à Delhi , où l'on ne si-
gnale que des incidents sans impor-
tance.

Le transfert des réfugiés, dans les
deux sens, suit son cours dans le Pend-
jab occidental.

On signale l'explosion d'une bombe à
Simla, peu après la levée du couvre-feu.
On compte six tués.

A Karachi, cinquante personnes ont
été tuées ou blessées samedi, lors des
troubles du Sind.

(Lire la suite en dernières
dépêches)
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Un voleur de grand chemin
arrêté à Rome

ROME, 13 (A.F.P0 — Le voleur in-
ternational Lùigf viflôî , qui à la tête
d'une bainde avait commis de nombreux
méfaits en Suisse, a été arrêté à la
Spezia. Vinci avait mis au point un
nouveau système pour percer les cof-
fres-forts.

Le projet de lei d'amnistie
adopté en Grèce

ATHENES, 13 (A.F.P.). — Au cours
d'une séance de nuit, la Chambre a
adopté le projet de loi d'amnistie pré-
senté par le gouvernement.



Nous cherchons

PREMIÈRE
VENDE USE

parlant le français et l'allemand pour
notre département de tissus.

Faire offres avec photographie et
copies de certificats aux

Grands magasins Bouldoires
Bienne

(£) Mise au concours PTT

Aides de bureau
La Direction des Téléphones de Neuchâtel engagera

quelques aides de bureau (employées).
Les candidates, de nationalité suisse, âgées de 18

à 25 ans ayant une bonne Instruction générale en
comptabilité et dactylographie, connaissant au moins
deux langues nationales, peuvent adresser leurs offres
à la direction ci-dessous, accompagnées d'une courte
biographie manuscrite, d'un certificat scolaire (der-
rière année), d'un certificat de bonnes mœurs, de
l'extrait de naissance ou acte d'origine et de la copie
de certificats de travail éventuels. Jusqu 'au 20 sep-
tembre 1947.

Direction des téléphones
Neuchâtel.

ÉOSliffiCT
NEUCHATEL

Terreaux 7 Tél. 5 29 81

NOUVEAUX

COURS DU SOIR
de langues et de branches commerciales

à partir du 22 septembre
Durée des cours : trois, six ou neuf mois

AVANTAGES OFFERTS :
£ un enseiffnemett - garantissant des pro-

grès rapides ;

9 un choix importan t de cours divers , à
des degrés d if f é ren t ! ! , donnant d l'élève
l'occasion d'entrer dans une classe cor.
respondant exactement à ses connaissan-
ces du moment ;

0 une organisation permettant à l 'élève
d' entrer à toute époque , d' où gain de
temps.

Permanence pour les renseignements et les
Inscriptions tous les Jours aux heures d'ouver-
ture des bureaux , ainsi que de 18 à 19 h. et
de 20 à 21 h. à partir du 15 septembre , Jeudi

et samedi exceptés
_______________________________a____M_--_____--___n__i__-

LA BALOISE
Compagnie d'assurances sur la vie

cherche

représentant
pour sa branche d'assurances populaires
et d'enfants, sur la place de NEUCHA-
TEL. Poste intéressant pour personne
sérieuse, sachant s'introduire auprès
de la clientèle. Mise au courant cons-
ciencieuse et appui permanent dans la
pratique. Place stable avec gain assuré.

Adresser offres détaillées
à M. M. PASCHE, inspecteur,

Corcelles (Neuchâtel),
11, avenue Soguel.

L'imbroglio
sentimental

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

Roman
par 22

Eve-Paul MARGUERITTE

Christian suivit la direction die son
regard et rougit.

— Oh ! dit-il vivement, ce n'est
pas unie habitude, je vous assure,
Martine. Je fume très rarement; seu-
lement quand je veux me fuir.

Cette affirmation ta choqu a dans
sa sérénité de fi Me forte et vokMitai-
re.

— Ce n'est pas bien , ddt-ellc d'un
air sévère. Vous avez tort, il faut
savoir se dominer, Christian, et sup-
porter la souffrance.

Il eut honte de sa fa iblesse d'hom-
me devant cette jeune fille énergi-
que.

— Vous avez raison , Martine, dit-
il en repoussant le plateau , je ne
fumerai  pas.

Il ajoute à voix basse avec une
esquisse de sourire :

¦— Je ne fumerai plus...

— J'enregistre votre promesse, dit
Martine sans se dérider.

Il tenta de s'excuser :
— Jamais, je n'ai fumé que dans

des circonstances exceptionne-'les,
pouir chercher l'oubli, quand j'avais
du chagrin.

— Vous avez um chagrin d'ordre
sentimentel ? interrogea-t-eille pleine
de sympathie pour une douleur sœur
de la sienne.

Christia n acquiesça d'un lent signe
de tête.

— Pauvre ami , je vous plains, dit
Martine avec effusion.

Un sentiment de commu ne souf-
france les amollissait.

Il la regarda intensément.
Bile baissa les yeux, craignant sa

perspicacité. En.re eux se nouait un
de ces pactes durables qui reposent
sur la compréhension mutuelle. Us
goûtèrent le charme triste de tout ce
que le cœur sous-entorad et que les
lèvres n'avoueat pas.

Le lendemain , sous prétexte que
des affaires urgentes l'appelaient à
Paris, Christian prit congé de ses
hôtes en promettant de revenir quin-
ze jours plus tard.

— Pardi , songea Annette amère, il
va retrouver là-bas sa mystérieuse
fiancée : Manola Olerval I Qu'a donc
cette femme pour l'avoir envoûté ?

XIII
Incompatibilité

Annette était venue passer la jour-
née au « château des Basses-Loges »,

Gérard ayant - manifesté le • -désir
d'étudier avec elle les aménagements
à apporter à leur future installation.

Mme de Fontlieux était absente,
Sartie en visite aux environs. C'était

i première fois que les deux flan ces
se trouvaient vraiment seuls en tête
à tête. Cet te constatation les inti-
mida tout d'abord.

— Je voudrais vous consulter sur
le choix des tentur es de notre future
installation, dit Gérard en rougis-
sant. Je veux changer les tapis, les
rideaux, les étoffes du mobilier,
transformer, en un mot , totalement
l'appartement que nous habiterons
une fois mariés. Souhaitez-vous une
chambre bleue, rose, verte ? Il fau-
dra aussi que vous me donniez des
indications pour la saillie de bains

Annette eût dû être touchée que
Gérard consultât ses goûts. Cette pré-
cision , au contraire, la choqua,
l'agaça. Ne pouvait-il deviner ses
préférences et lui faire la surprise
d'un aménagement parfait ? .

— Pour mon fumoir , reprit-il, ma-
man m'offre un mobilier moderne ra-
vissant qui remplacera avantageuse-
ment les vieux meubles Louis XV.
Je rêve depuis longtemps de confor-
tables fauteuils de cuir, de tables
d'acajou , nettes et luisantes...

— Je n'aime guère le moderne
dans les meubles, dit Annette , mai s
pour votre bureau choisissez ce qui
vous plaît.

U parut un peu peiné et déclara
vivement :

— Pour le salon et pour la salle

à manger, vous me direz ce que vous
préférez : du rustique ou de l'an-
glais.

Us se tenaient dans un petit bou-
doir dont les portes-fenêtres ou-
vraient sur le parc d'été.

Une fraîcheur montait des gazons
bien arrosés, tombait du feuillage
épais des marronniers. Tout respi-
rait la paix , le calmie.

Or, à l'idée que tous ses jours dé-
sormais allaient s'écouler dans ce ca-
dre, ravissant , certes, mais devant
cet horizon borné, Annette éprouva
une angoisse. Elle qui avait tant rê-
vé d'évasion , de pays lointains ; elle
qui n 'avait jamais envisagé son ma-
ria» que comme le début d'une ma-
gnif ique aventure pleine d'imprévu.
Etait-il possible que sa vie se cana-
lisât ainsi ?

Inconsciemment, elle éprouvait le
désir , en se marian t , d'agrandir le
cercle étroit de la vie dans lequel
presque toutes les jeunes filles sonl
plus ou moins enfermées.

Elle avait souhaité mettre la pas-
sion et l'admiration , les émotions
fortes dans le mariage, seule évasion
possible pour une jeune fille éprise
d'idéal.

Elle avait souhaité son existence
fu ture embellie par la présence d'un
marie supérieur, dont la haute intel-
ligence, la vaste culture l'enrichi-
raient moralement et intellectuelle-
ment... Mais Christian la dédai gnait.
Et elle devait se contenter de Gé-
rard.

Elle imagina les repas en tête à

tête. Toujours elle aurait vis-à-vis
d'elle le visage de Gérard, agréable
et régulier, mais si inexpressif !
L'idée de ces repas dans la grande
salle à manger du château aux meu-
bles Renaissance lui donna froid
dans le dos. Elle entrevit le cycle
gris du train-train journalier...

— Où irons-nous pour notre voya-
ge de noces ? demanda-t-elle tou t
d' un coup pour chasser les visions
d'existence bourgeoise, aux heures
rythmées par les obligations quoti-
diennes , de jours neu tres et teintés
d'ennui.

Elle hésitait entre l'Espagne et
l'Italie , Séville et Venise. Qu'impor-
tait , pourvu qu 'ils fissent un beau
voyage ! Ce répit leur permettrait
de se mieux connaître, de goûter en-
semble de belles émotions d'art, de
se constituer des souvenirs... Leur
existence future en serait poétisée.

Gérard paru t embarrassé.
— C'est que, dit-il , j'ai tant  de cho-

ses à surveiller ici , avec la ferme,
les bois, l'exploitation d'aviculture
que j'avais l'intention de vous de-
mander de remettre notre voyage à
plus tard . Cela vous ennuierait-il
beaucoup ?

— Non , fit-elle d'un ton morne,
cela m'est égal.

Il appuya sur elle un regard sé-
rieux.

— Vous êtes gentille, fit-il recon-
naissant. Nous nous entendrons très
bien.

Annette en était moins sûre.
— Cela vous intéresserait-il de vi-

siter en détail votre futur domaine ?
demanda-t-il.

Gérard entraîna sa fiancée vers la
ferme. La vue d'une vache avec ses
deux petits veaux blancs tachetés de
noir , des chèvres avec leurs che-
vreaux , des lapins dans leur clapier,
laissa Annette indifférente. Gérard
d'habitude silencieux , faisait tous les
frais de la conversation et se mon-
trait prolixe.

— Voici maintenant les poulail-
lers, dit-il . Voyez , à l'inverse de vo-
tre sœur qui élève surtout des Co-
chinchinoises, je me spécialise dans
les Leghorns.

» Mais je reconnais que les Cochin-
chinoises sont meilleures pondeuses.
Votre sœur s'y entend ! »

Annette écoutait ces détails d'une
oreille distraite. «C'est à Martine
qu 'il devrait dire cela », songea-t-elle
tout à coup.

Et pour la première fois elle s'avi-
sa que sa sœur se fût beaucoup
mieux entendue qu 'elle avec Gérard.

« Nous n 'avons rien de commun. lui
et moi, songea-t-eile avec effroi.
C'est un charmant garçon et je n 'ai
rien à lui reprocher. Mais il m'en-
nuie, tandis qu'avec Christian je
pourrais causer des heures entières ;
Christian sait tant de choses, il com-
prend tout... Quels beaux voyages
nous aurions fait  ensemble. »

Elle s'arrêta, effray ée. Quelle per-
versité d'aller songer à Christian
quand elle était fiancée à Gérard !

(A suivre.)

Essayeuse-
vendeuse

parlant le français et l'al-
lemand, connaissant par-
faitement la branche
confection de dames,
cherche emploi. Libre
tout de suite — Adresser
offres écrites à E. V. 76
au bureau de la Feuille
d'avis.

Bonne
sommeiière

cherche place dans bon
restaurant en ville ou en-
virons. — Adresser offres
écrites sous chiffres O. S.
120 au bureau de la
Feuille d'avis.

TEEMPEUR
qualifié dans la branche
machines et armes, dé-
sirant travaUler en Suis-
se romande, cherche em-
ploi durable.

Connaissances : cémen-
tage, bain , acier de res-
sorts, outils, aciers rapi-
des, soudure, brasage, for-
ge, essais de matériaux,
etc.
(Personne capable ayant
déjà dirigé des ouvriers).
Adresser offres en alle-
mand, sous chiffres A. O.
118 au bureau de la
Feuille d'avis.

BONNE SOMMELIÈRE
cherche place de rempla-
cements. — Adresser of-
fres écrites sous chiffres
S.S. 119 au bureau de la
Feuille d'avis

FIL à FIL
PURE L A I N E

Une sp lendide qualité lourde

Le fil à fil est le tissu idéal pour le

Costume tailleur
I classique

'j  se fait dans les teintes : gris foncé , gris
' | moyen , gris clair, brun ou beige.

. largeur 150 cm.
¦H • ¦ ¦ • •* . *_ ¦ - . .  fç,
la

le mètre

r. s u C H QTEL

VILLE DE NEUCHATEL

POLICE DU FEU
Brûlage d'un canal de

fumée dans l'Immeuble
No 1, rue de la Promena-
de-Noire, le 16 septembre,
ft 7 heures 30.

Les habitants des mal-
sons voisines sont priés
de fermer, pendant cette
opération , toutes les ou-
vertures des façades et
des toitures.

lELElRAfdÂai-iu
résout

les problèmes
immobiliers
et locatifs

RENÉ ISCHER
Agent d'affaires

. Neuchâtel
2, Faubourg du Lac

. Tél. 5 37 82

A remettre

grand local
bien situé, bonne aéra-
tion , à l'est de la ville.

Pour visiter s'adresser
Gibraltar 7.

Monsieur, convalescent, cherche pour six à
huit mois

chambre et pension
dans petite famille ou chez dame seule. De
préférence rez-de-chaussée et en terrain plat
à Neuchâtel ou environs. (Pas de régime ou
de «oins spéciaux, mais bon chauffage l'hiver.)
J'offre 250 à 300 fr. par mois. — Ecrire sous
chiffres S 5989 Y à Publicitas , Berne.

CHAMBRE
Jeune fille cherche dès
maintenant CHAMBRE
meublée, modeste, en vil-
le. — Adresser offres écri-
tes à C. C. 97 au bureau
de la Feuille d'avis.

Magasin de mercerie-bonneterie
de la place cherche

JEUNE VENDEUSE
éventuellement débutante, pour
tout de suite ou époque à conve-
nir. Faire offres sous chiffres
V. E. 39 au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune homme, étu-
diant , cherche pour tout
de suite une modeste

CHAMBRE
Adiresser offres à G.

St.. poste restante, Neu-
châ tel-gare.

A louer, belle

grande chambre
avec balcon, jà demoiselle.
S'adresser : Saint-Nicolas
13, ler étage, a gauche.

Quartier ouest
ft louer, à monsieur,
chambre meublée, chauf-
fée, ensoleillée. Deman-
der l'adresse du No 117
au bureau de la Feuille
d'avis.

CHAMBRE pour dame
ou demoiselle seule ; part
ft la cuisine, libre tout
de suite. — J.-J. Rous-
seau 1, dès 18 heures.

Chambre à louer
avec pension

Rue de la Cote 21, ler
étage.

Beau studio avec pen-
sion, pour étudiantes,
centre, um ou deux lits.
- Tél. 5 20 95.

Chambre
et pension

éventuellement chambre
seule est demandée par
Jeune étudiant, pour le
15 octobre environ, en
ville ou aux environs Im-
médiats de Neuchfttel. —
Adresser offres écrites a
B. F. 75 au bureau de la
Feuille d'apis.

Remonteur
de f i nissages
Régleuses
p our réglages

plats et « Breguet » sont demandés
par fabrique d'horlogerie des envi-
rons de Neuchâtel. Adresser offres
sous chiffres P 5836 N à Publicitas,
Neuchâtel.

On demande une PERSONNE DE CONFIANCE
sachant falre la cuisine, pour un ménage soigné de
deux personnes ; aide à disposition. Bons gages,
sntrée ea octobre ou date ft convenir. A la même
adresse on demande une JEUNE FILLE en qualité
d'aide de maison, occasion d'apprendre le français.
Faire offres avec références, prétention de salaire et
photographie sous chiffres O. S. 107 au bureau de la
Peullle d'avis.

On engagerait , pour tout de suite ou
époque à convenir , DAME OU DE-
MOISELLE, en qualité de

SURVEILLANTE
BONS GAGES.
S'adrej ser à la direction du Foyer
j urassien d'éducation , Delemont. —
Tél. 2 19 16.

Commissionnaire
Jeune homme, robuste, honnête et
travailleur serait immédiatement en-
gagé. Place stable et bien rétribuée.
Faire offres à la direction de la
Société coopérative de consommation ,

Sablons 39, Neuchâtel.

N
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Sténo-dactylo
consciencieuse, ayant de l'initiative,
est demandée pour correspondance
française, traductions faciles d'annon-
ces et divers travaux de bureau.
Candidates de langue maternelle fran-
çaise et ayant de bonnes connaissan-
ces de l'allemand, sont priées d'adres-
ser offres détaillées avec photogra-
phie, prétentions de salaire et date
d'entrée à

Ringier & O S. A. chef du personnel,
ZOFINGUE.

JEUNE FILLE
est demandée pour lea
travaux du ménage. .En-
trée à convenir. —
S'adresser Beaux-Art . 3,
_me étage.

Je cherche personne
pouvant se charger de

dactylographier
trois manuscrits. - Adres-
ser offree écrites ft O. A.
123 au bureau de la
Feuille d'avis. «. ,¦

't i
On cherche

bon vigneron-
tâcheron

pour la culture d'une tren-
taine d'ouvriers de vignes.
Sulfatage direct. Adres-
ser offres ft Jules Ro-
thlisberger, propriétaire
CortaUlod. •

Tricoteuses-
crocheté»

à domicile, habi-
les et expérimen-
tées demandées
tout de suite pour
con fection d'arti-
cles de bébés, en
série, toute l'an-
née. — Ecrire à
MYBABY, Mon-
treux.

On cherche une

sommeiière
Entrée Immédiate. De-
mander l'adresse du No
82 au bureau de la
Feuille d'avis ou télépho-
ner au 5 32 80

On demande une bonne

sommeiière
sachant les deux langues.
Entrée immédiate ou
pour date ft convenir. Té-
léphoner au 5 14 73.

; . • ,

JEUNE FILLE
cherche place dans une
boulangerie ou une épice-
rie, où U lui serait possi-
ble' d'aider au ménage. —
Adresser offres avec Indi-
cation du salaire ft Lottl
Weber, Mûhlegasse, Brùt-
telen, Anet.

On cherche pour

PERSONNE
dans la cinquantaine, un
emploi dans commerce ou
magasin. — Adresser of-
fres écrites à C. O. 121 au
bureau de la Feuille
d'avis.

JEUNE FILLE
de 22 ans cherche place
dans ménage privé en vue
d'apprendre ft fond la te-
nue d'un ménage, de pré-
férence à Neuchâtel ou
environs. — Offres sous
chiffres P. 22870 On à
Publicitas, Olten.

Veuve cherche place
poux faire le

MÉNAGE
d'un monsieur seul, ou
falre des heures. Adresser
Offres écrites à P. M. 71
au bureau de la Feuille
d'avis

Jeune

électro-
monteur

cherche emploi où 11 au-
rait l'occasion d'apprendre
le fiançais. Entrée début
novembre. — Adresser of-
fres à Stephan Osterwal-
der. hôpital cantonal,
Aarau.

Jeune commerçant, Suisse allemand, désirant
changer de situation, capable spécialement de
s'occuper de la comptabilité RUF, cherche place
d'employé ou de volontaire

pour tous travaux de bureau, en ville ou dans les
environs. Bonnes références. Entrée : le ler octobre
ou à convenir. — Offres sous chiffres P 5929 N à
Publicitas, Neuchâtel.

Suissesse allemande, 17 ans , parlant le fran-
çais, sachant faire lé ménage seule, cherche
place, pour fin novembre 1947, dans famille
catholique à

NEUCHATEL
Conditions : vie de famille et congés réglés.
• Prière d'envoyer offres à M. Luthy, ingé-

nieur , Probusweg 4, Zurich 50.
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Très touchées par les nombreux témoignages

de sympathie et par les envols de fleurs ct cou-
ronnes, Madame Willy SCHXEIDER-FESSELET
et les familles parentes prient tontes les per-
sonnes qui les ont entourées durant cette
cruelle séparation, de trouver ici l'expresslon
de leur profonde gratitude. L!n merci tout spé-
cial ft la Corporation des maîtres coiffeurs , les
sociétés de gymnastique, la Compagnie des
mousquetaires de Cortaillod et aux amis du
service militaire.

Cortalllod , septembre 1947.
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Méthode Assimil
anglais

J'achèterais d'occasion
la méthode complète. —
Faire offres à B. Jeanre-
naud. Promenade-Noire 3,
Neuchâtel

Antiquités !
Schnefder (

EVOLE 9 - Neuchfttel I
ACHAT - VENTE I

ÉVALUATION I
DISCRÉTION ]

JEAN PITON
Masseur autorisé

Faubourg de l'Hôpital 17
Tél. 6 33 43

BAINS « SAUNA »

Dr STAUFFER
DE RETOUR
Médecine générale

Accidents
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^«J-J-Z bizarre que cela paraisse,
c 'est un p rêtre qui, en 1856, invente

le roulement à billes
L 'Abbé Tihay réalise, ainsi,

une invention capitale pour toute mécanique
en mouvement.
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UNDERWOOD
MACHINE A ÉCRIRE

SUNDSTRAND
| MACHINE A CALCULER

JEAHNIH-GYGI
Machines de bureau

Bureau et atelier : Seyon 7
Magasin : rue de l'Hôpital 20

N E U C H A T E L

Société suisse des Commerçants
SECTION DE NEUCHATEL

1122 SECTIONS | ;!̂ ^̂  ̂ | 

50.000 MEMBRES 
|

OUVERTURE DES

Cours commerciaux
MERCREDI 24 SEPTEMBRE 1947

COMPTABILITÉ""] 1 DACTYLOGRAPHIE

Anglais - Français - Allemand - Italien - Russe - Espagnol

STÉNOGRAPHIE
AIMÉ PARIS

STOI.ZE • SCHREY

| COURS DE STÉNO-DACTYLO |

COURS SUPÉRIEUR POUR COMPTABLES I
ET C0RRESP0NDANGIERS

NOMBREUSES INSTITUTIONS

Renseignements et inscriptions du 10 au 18 septembre
au local : rue de la Treille 3, de 17 h. 45 à 18 h. 30 et dès 20 h.
Pendant la journée , s'adresser à M. E. LOSE _*, rue de la Serre 9

Téléphone 5 22 45

H_  

Toutes
I- 1»» » » *# marques

¦—• depuis
, -3- Fr. 398.—
. _ Livrable

* ~ "
JJ tout de suite

GORGONZOLA
savoureux

et

SALAMETTIS
délicieux

à l'Armailli S. A.
HOPITAL 10

' A vendre une paire ete

BOEUFS
bons pour travailler. —
S'adresser à Ph. Com-
tesse, EngoUon.

A vendre 3 m* de

bois dur
bien sec, plusieurs épais-
seurs, 1 Y, mJ plane,
1J_ m' foyard. — De-
mander l'adresse du No
124 au bureau de la
Feuille d'avis.

OU ACHETER
UN BON

BEURRE FRAIS
qui se conservera

parfaitement bien ?
A l'Armailli S.A.

Hôpital 10

Pupitres
plats, de

deux à quatre places,
à vendre.

Prix avantageux.
S'adresser

aux bureaux de
Chocolat Suchard S.A.

Qui a oublié
que dans les magasins
Meier S. A. vous obte-
nez 600 gr. de fromage
14 gras aveo 100 gr. de
coupons ?

TUYAUX l
BOUCHÉS
Instantanément

remis en état avec
le produit spécial

de la

PAUL SCHNEITTER
NEUCHATEL

§^&^0r T O U R I S T  . Automatic

'wMÊÊfS Rusca Dacsur S. A. , rue du

f \^  J\V Prompte livraison 
au 

dehors
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-| û Cinquante-trois « National > prouvent jour-
â ff 1 l_9 nellement dans les restaurants et stands de
iï« ^fe

>, 
« dégustation du Comptoir leur solidité et 

leur

88 Nous vous attendons à notre stand No 118,

Hl EsH _____ modèles construits dans notre usine suisse.
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ETUDIANTS
vos fournitures d'école

Papeterie 
^î^^^t PlaC€ dU P°rt

Schwab-Roy
TAlLUUR - -

= COUPE MODEBNE

BEA UX TISSUS
AUTOMNE - HIVER

Musée 3 Tél. 5 21 28

CONFIEZ
au spécialiste

la révision de
toutes marques

de machines
à coudre

ÛdUe»ûktU
S E U C H A T E l

BAS DES C H A V A N N E S
TU SIS 51

MOTO
« Condor », latérale 5<_0.
parfait état, taxe et assu-
rance payées. — S'adres-
ser Saint-Maurice 7, 2m«
étage, tél. 5 23 82.

MONTRES
et BIJOUX

W' " «i.ini -TBBH.

RUE DU SEYON 6

I Bas à varices
fil lastex naturel
de nouveau livrable.
A. DEII.-_.ON

Coq-d'Inde 24
Tél. 5 17 49

A toute demande
de renseignements
pri ère de joindre
un timbra pour la
réponse.

Administration de
la « FeuUle d'avis
de Neuchâtel »

¦ i i

Y_ÊI_0
d'occasion , type militaire,
en bon état, prix avanta-
geux, k vendre. S'adres-
ser : Tivoli 18, Neuchâtel.

Pour cause de déména-
gement, k vendre :
un divan, trols
fauteuils, une pe-
tite table.
Beutler, Fomachon 19,
Peseux.

COPIE 6X9 20 Cl
Photo Castellani

Bue du Seyon, Neuchâtel
Tél. 5 47 83

A vendre un

DIVAN
d'une place et demie,
complet, tissu moderne
en parfait état. — M
Hasler, Ecluse 56.

A vendre d'occasion

chambre à coucher
en acajou. Tel. 5 29 42.

IS / T̂ '̂ _____i _74
_li_ l-__- i__ i éf mst â
UuGuïK H
fl___H____________É_________K

URGENT
'Qui prêterait k un ou-

vrier sérieux, ayant place
stable, la somme de

Fr. 1500.-
remboursable 100 Ir. par
mois, plus intérêts ? —
Adresser offres écrites k
P. M. 77. au bureau de la
Peullle d'avis

Industriel cherche à
emprunter, pour dévelop-
per sa fabrication d'ar-
ticles de consommation
courante, la somme de

Fr. 15.000—
Bonne garantie, Intérêts
à convenir. Faire offres
sous chiffres P 5923 N à
Publicitas, Neuchâtel.

ARMÉE DU SALUT - NEUCHA TEI
MARDI 16 SEPTEMBRE, à 20 heures

Salle des conférences

La Lte-Colonelle Irène Peyrou
de Paris

Sujet : «MA MÈRE, UNE ^CTORIEUSE :
LA COMMISSAIRE ALBIN PEYRON »

GANTS M PEAU
Après une interruption due au man-
que de matières premières, nous som-
mes de nouveau en mesure de net-
toyer les gants de peau, blancs &t ,

de couleur.

TEINTURERIE •mode
Sous l'Hôtel du Lac et Parcs 75

Béatrice Marchand
Professeur de chant

membre de la Société suisse de pédagogie musicale

Leçons particulières ou par groupes,
selon entente

Pose de la voix - Solfège - Interprétation

Nouvelle adresse : i -Hôpital.u- °Téi. 522 83

LEÇONS Di FONÇAIS
COURS POUR ÉTRANGERS

Grammaire - Composition - Littérature
Orthographe - LEÇONS DE LATIN

Mademoiselle M. PERREGAUX
Professeur diplômé - Faubourg de l'Hôpital 17

AUTOGARS FISCHER FRÈRES
MARIN (Neuchâtel)

MERCREDI 17 SEPTEMBRE 1947

SUSTEN
Départ 6 heures, place de la Poste

Prix Fr. 27.— par personne

JEUDI 18 SEPTEMBRE 1947

SAUT4U-D0UBS
Départ 13 h. 30, place de la Poste

Prix Fr. 6.— par personne

Renseignements et Inscriptions
chez DELNON SPORTS, Epan.heurs, tél. 5 25 57
OU Chez FISCHER I l .ÈKEà , MAKIN . tél. 7 65 21

(nouveau numéro)

AUTOCARS F. WITTWER & FUS

MARDI 16 SEPTEMBRE

COMPTOIR SUISSE, LAUSANNE
Prix Fr. 9.— — Départ à 7 h. 30

MERCREDI 17 SEPTEMBRE

CHASSERAI
Prix Fr. 7.— — Départ 13 h. 30

JEUDI 18 SEPTEMBRE

SAUT-DU-DOUBS
Prix Fr. 6.— — Départ 13 h. 30

Renseignements et Inscriptions :

Librairie BERBERAT Sa£2i.&Dtai
F. WITTWER & FILS fiff



Grosses surprises
au championnat suisse

de football
Lausanne est vaincu à Berne. Locarno déf ait Granges.
Grasshopper s écrase Lugano. Chaux-de-Fonds bat le

champ ion suisse 1947
Ligue nationale A

Granges - Locarno 2-4
Young-Fellows - Bâle 5-0
Servette - Cantonal 4-1
Berne - Lausanne 2-0
Chaux-de-Fonds - Bienne 2-0
Bellinzone - Zurich 5-3
Grasshoppers - Lugano 6-0
Les résultats surprenants de celte

troisième journée du championnat
suisse de foo tba l l  nous montrent bien
que les équipes sont encore en p leine
formatio n et que beaucoup sont loin
d'être au point.

Locarno a étonné en allant vain-
cre Granges sur son propre terrain.

Young Fellows a sévèrement battu
Bâle, qui semble modeste cette sai-
son.

Berne, en prenant l'avantage sur
Lausanne, a provoqué la plus grosse
surprise de la journée. Les Lausan-
nois occupent , de ce fa i t , une place
qui ne leur est guère habituelle I

Le derb y des « horlogers » a vu la
victoire de Chaux-de-Fonds sur Bien-
ne. Les Neuchâtelois « du haut »
montrent ainsi qu'ils sont bien res-
suscites en ligue nationale A.

La défai te  de Zurich surprend dé-
jà moins ; le score révèle une lutte
assez serrée.

La ligne d avants des Grasshop-
pers est subitement devenue très ef -
f icace ; les « sauterelles » se trouvent
ainsi les « leaders » du classement
sans avoir f a i t  beaucoup de bruit
au cours de leurs deux premiers
matches.

Enf in , Servette, dans une fo rm e
exceptionnelle , a surclassé Cantonal.
Notre équi pe a eu une défaillance , et
seul un travail acharné lui permet-

MATCHES BUTS
C L U B S  J. G. N. P. P. C. Pts

Grasshoppers 3 2 i — 12 4 5
Locarno 3 2 1 — 9 5 5
Bellinzone 2 2 10 4 4
Young Folil. 3 2 — 1  8 3 4
Granges 3 2 — 4 10 7 4
Ch.-de-Fonds 3 2 — 1  7 5 4
Servette 3 1 1 1  5 4 3
Bienne 2 1 — 1  2 2 2
Berne 3 1 — 2  3 5 2
Zurich 3 1 — 2  7 10 2
Bâle 3 — 2 1  3 8 2
Lugano 3 1 — 2  2 9 2
Cantonal 3 — 1 2  5 10 1
Lausanne 3 3 2 9 0

Ligue nationale B
Chiasso - Saint-Gall 1-0
Nordstern - Schaffhouse 6-0
Bruhl - Aarau 1-1
Thoune - International 0-4
Concordia - Young-Boys 1-5
Fribourg - Zoug 4-0
Lucerne - Urania 0-0

tra de grimper les échelons du clas-
sement.

Young Boys s'est retrouvé pour
battre nettement Concordia.

Lucerne et Aara u, qui n'avaient
perdu aucun point jusqu'à hier, ont
dû , l'un et l'autre, se contenter d'un
match nul, respectivement devant
Urania et Bruhl.

Soulignons, pour terminer, la belle
victoire de Fribourg ,qui parait en
de bonnes conditions cette année.

MATCHES BUTS
CLUBS J. G. N. P. P. C. Pts

Lucerne 3 2 1 — 9 2 5
Young Boys i 3 2 1 — 10 3 5
Aarau 3 2 1 - 3 1 5
Fribourg 3 2 — 1  7 1 4
Nordstern 3 2 — 1  4 3 4
Chiasso 3 2 — 1  3 2 4
Bruhl 2 1 1 — 3 2 3
Urania 3 1 1 1  2 1 3
Saint-Gall 2 1 — 1  3 1 2
Concordia 3 1 — 2  3 7 2
International 3 1 — 2 5 7 2
Zoug 3 — 1 2  3 8 1
Thoune 3 3 5 7 0
Schaffhouse 3 3 1 11 0

Deuxième ligue
Fleurier - White-Star 3-2

Troisième ligue
Colombier I - Saint-Imier 4-2
Le Locle II - Noirmont 3-1
Noiraigue I - Dombresson 4-9

Quatrième ligue
Travers I - Boudrv la 2-0
Colombier II - Buttes la 3-5
Fontainemelon II - Hauterive II 1-3

La Chaux-de-Fonds bat Bienne 2 à 0
C'est la fam euse Braderie ! Et le

renom du cha_nipion suisse aidant,
c'est un assaut en règle des guichels :
6000 personnes. On compte évidem-
ment une for te cohorte biennoise,
mais elle n'eut que de rares occa-
sions de se faire entendre... Après
que les réservistes d'U. G. S. aien t
battu les j eunes montagnards par 4
à 3, l'arbitre Rapp in , de Lausanne,
réunit les équipes que voici :

Bienne : Jucker ; Rossel , Unfer ;
Thomet , Widimer, Ibach ; Wnibel ,
Euc^er t , Lemipen . Hasler , BaMamann.

Chaux-de-Fonds ; Béguin ; Busen-
hairidt , Buhler ; Erard , Brônimann,
Matthey ; Calame, Antenen , Amey,
Kernen , Hermann.

Pour son débu t de saison à la Char-
rière, l'équipe chaux-de-fonnière a
remporté une victoire < -1te, impecca-
ble sur des Biennois décevants. Au
cours d'incessantes attaques, les vain-
queurs menacèrent souvent le grand
Jucker , et si "on ne compta que deux
buts au repos, c'est parce que deux
ou trois « occasions immanquables »
furent bel et bien gâchées par trop
de précipitation ! Vingt minutes du-
rant , Bienne fu t  complètement sub-
jugué et l'ancien international  Rossel
apporta la plus belle confusion de-
vant la oage de Jucker ! L'aile droite
dies Meuqueux , avec Calame , Antenen
et Amey se démena avec un tel suc-
cès qu 'elle semblait devoir porter le
ballon jusqu'au fond du filet à cha-
cune de ses savantes et très rap ides
attaques ! Le public fut alors dans
le ravissement le plus complet , alors
que là-bas, Béguin restait sur sa frin-
gale de shoots 1

Un violent tir d'Amey secoua le po-
teau et Antenen . à l'affût , marqua
alors le premier but après 5 minutes
déjà. Un quart d'heure plus tard , un
excellent coup direct de réparation
de Brônimann envoya le ballon pla-
ner sous le but ; alors que Jucker

s'élançait, RosseJ s'interposa d'un
coup de tête inopportun et c'est
Amey qui reprit le ballon en chan-
delle pour le jeter au but , de la tête
aussi. U y eut désarroi chez les cham-
pions suisses, la confusion se mit
dans toute ses lignes, et si le repos
fut atteint sans autres domma<ges,
c'est surtou t au talent, à la hardies-
se de Jucker qu'on le dut.

Changement de ton dès la repri-
se : si Bienne essaie de franchir le
rempart bien édifié du WM, Chaux-
de-Fonds joue moins rapidement,
moins directement ; aussi, peu à peu ,
l'intérêt diminue et la partie, si cap-
tivante au début, sombre dans la mé-
diocrité. Deux ou trois belles occa-
sions sont gâchées par Amey, Ante-
nen et Calame. D'autre part , le jeu
est continueMement haché par des ar-
rêts de rigueur dus à de trop nom-
breux fauls du célèbre Ibach, de
Widmer, du jeune Euggert, plutôt
maladroit d'ailleurs, et d'Erard, de
l'autre côté.

Les Chaux-de-Fonniers peuvent
être très heureux de l'arrivée chez
eux de Busenhardt, qui est peut-être
le footbailler le plus complet sur le
terrain.

Rt.

Maison des Amies de la jeune fille
Promenade-Noire 10, rez-de-chaussée

COURS DE FRANÇAIS
COURS DU SOIR : une leçon par semaine.

Degrés inférieur, moyen, supérieur.
COURS DE L'APRÈS-MIDI : deux leçons

par semaine, trols degrés également.

COURS DE COUTURE
CONFECTION - TRANSFORMATIONS

RACCOMMODAGES
INSCRIPTIONS : vendredi 19 septembre,

à 20 heures. Promenade-Noire 10, rez-de-chaussée
Téléphone 5 30 53

CANTONAL PRIS DE VITESSE
AUX CHARMILLES...

Genève a encore ses couleurs d'été
et c'est sous une chaileur excessive
et devant un public relativement res-
treint de 2500 personnes, que les
équipes suivantes font leur entrée
sur le terrain :

Servette : Ruesch ; Erni, Ravey ;
Belli , Strehl, Bâchasse ; Damay, Fac-
chinetti, Tamini, Pasteur, Fatton.

Cantonal : Courvoisier ; Gyger,
Steffen ; Cuany, Frangi, Bastardoz ;
Murialdo, Wenker, Unternahrer,
Gauthey, Carcani.

Servette fêtait hier le cinquantiè-
me anniversaire de son premier titre
de champion suisse ; tous les vieux
joueurs encore vivants du Servette
de 1907 avaient été réunis : c'est
Mack , une vieille gloire du football
suisse qui donne le coup d'envoi.
Soulignons que ce vieux sportif était
venu spécialement de Londres.

Stimulés par la présence de leurs
ancêtres, les joueurs de Servette, qui
comptent bien des jeunes, nous ont
présenté le jeu qui les caractérisa
toujours : jeu viennois, tout fait de
shots ras terre, de passes croisées,
de démarquages imprévus et surtout
de vitesse.

Si Ruesch eut peu de travail, les
arrières Erni et Ravey se son t bien
entendus avec la Jigne de demis pour
annihiler tous les efforts de Canto-
nal. Le nouveau centre-demi de Ser-
vette, Strehl , s'est spécialement dis-
tingué en se montrant agricheur, au-
dacieux et constructeur.

La ligne d'avants des « grenats »
reste à peu près la même que l'an
dernier. A la base de toutes les at-
taques, nous trouvons les deux vieux
renards Facchinetti et Pasteur. Ta-
mini, au centre, comprend toujours
bien le jeu de ses inters ; quant à
Fatton, plus rapide que jamais, nous
île trouvons toujours à la fin des des-
centes prêt à placer ses terribles
shots du gauche. Damey ne nous a
pas semblé au niveau de ses co-
équipiers.

Cantonal poursuit toujours son ex-
périence de rajeunissement. Or, la li-
gue nationale exige de la routine, et
il est fatal que les jeunes fléchissent
parfois. Hier, notre ligne d'attaque
nous a parue fatiguée par ses deux
premiers matches. Seul Unternahrer
avait encore un peu d'énergie à la
fin de la partie. Les offensives des
« bleus » ont pourtant été nombreu-
ses, mais toutes étaient désordonnées,
primitives, tissées de passes en hau-
teur toujours difficiles à capter et
qui aboutissent en général dans les
pieds de la défense adverse.

Les demis n'ont pas toujours suivi
le rythme de la paijtie. Quant à notre
défense, elle est restée égale à sa rér
putation ; bien souvent le public ge-
nevois a applaudi à ses exploits,
mais, hélas ! il lui eut faMu des for-
ces surhumaines pour endiguer tous
les assauts servettiens.

Notre gardien Courvoisier a obte-
nu sa quaJificatipn samedi et pouvait
ainsi faire son premier match avec
Cantonal . On ne saurait lui imputer
aucun des quatre buts ; il a fourni,
au contraire, une bonne partie, en
montrant sûreté et réflexes et en ar-
rêtant deux shots de Fatton que cha-
cun voyait déjà aboutir dans ses fi-
lets.

La physionomie de la partie fut
assez uniforme ; (le spectacle était
toujours identique : les Servettiens,
grâce à leur excellent maniement du
ballon qui leur confère une grande
aisance dans toutes leurs entreprises,
prenaient toujours les Neuchâtelois
de vitesse ; et ceux-ci réagissaient
par des efforts méritoires, certes,
mais désordonnés. Le jeu commença
par être équilibré, peu à peu la clas-
se servettienne s'affirma et Fatton, à
la 19me et à la 28me minutes, ab-
solument démarqué, obtint deux buts
magnifi ques pour son camp.

Au cours de la seconde mi-temps,
les joueurs semblèrent souffrir de lia
chaleur, ceux de Cantonal surtout.
La seconde moitié de la partie fut
une répétition de la première. Da-
mey, par un tir imparable , augmen-
ta le score, suivi, deux minutes
après, par Fatton.

Les spectateurs quittaient déjà le
terrain, lorsqu'à la 44me minute» Bel-
li retint du poing un schot de Gau-
they. Gyger, grâce au penalty ac-
cordé par l'arbitre, peut sauver
l'honneur de Cantonal.

L'arbitrage de M. Tschopp, de De-
lemont, a été satisfaisant dans l'en-
semble ; certaines de ses décisions
offraient cependant matière à discus-
sion.

Que Cantonal ne se décourage pas
de son insuccès ; comme nous
l'avons dit plus haut , de tels fléchis-
sements sont inévitables de la part
de joueurs qui débutent en ligue na-
tionale A. R. ARMAND.

«LA SAUNA»
bain finlandais par

air chaud

complète l'entraînement
du sportif

Faubourg de l'Hôpital 17
Tél. 5 33 43

Chacun devrait penser
k la bonne lie 43" de
Neuch&tel des magasins
Mêler S. A., Ecluse, etc.,
pour frictionner les mus-
cles, etc., un petit verre
chaque soir est recom-
mandé.

Voici les résultats des matches
joués samedi en Angleterre. En pre-
mière division, on notera que tous
les scores sont très serrés , la plupart
se chiffrant par 1 à 0. Arsenal qui
jusqu'ici avait gagné tous ses matches
a perdu un point.

lre division
Aston Villa - Blackpool 0-1 ; Burnley «

Mlddlesbrough 3-0 ; Chelsea - Bol ton Wan-
derers 1-1 : Everton - Huddersfleld Town
1-1 ; Grlmsby Town - Manchester City
1-0 ; Manchester United - Sheffleld Uni-
ted 0-1 ; Portsmouth - LI . etpool 0-1 ;
Preston North End - Arsenal 0-0 ; Stoke
City - Charlton Athletlc 0-1 : Sumderland -
Blackburn Rovers 0-1 ; Wolverhamptoa.
Wanderers - Derby County 1-0

Le championnat d'Angleterre

MACHINES A LAVER

la lessiveuse la p lus rép andue
Ph IIIA Ali Manège 4, tél. 5 29 14UIl. TTHUU NEUCHATEL

Le critérium
du Vélo-Club
de Neuchâtel

Cwdimmm

Le Vélo-ClUb de Neuchâtel a fait
disputer hier après-midi, sur le cir-
cuit des Beaux-Arts, an intéressant
critérium de 50 Jun-: réservé aux
membres de la société. Dès le départ
le train fut très rapide. Les sprints
donnèrent lieu à de belles empoigna-
des. Claude Favre _é montra le plus
décidé et il-.resus .i _ À doubler tout le
lot, sauf Lœffel qui résista bien aux
assauts du feadèr.

Les minimes firent une, course de
25 tours Jet m_ _}t_ ._pnt, malgré leur
jeune âge, de réèjles aptitudes.

La. distribution dés ] prix contenta
tout lé monde grâce â . la générosité
de nombreux commerçants de la pla-
ce.
50 tours dn circuit des Beaux-Arts

1. Claude Favre, 44 points, 1 h. 33' ; 3.
Ernest Lœffel, 11 p..' 1 i».' 34' ; 8. Jean-
Pierre Csppl, 36' p. ; ¦'¦ 4.- René Hneniger,
18 p. ; S. Pierre P_____ M ; 6. Charles Per-
ret ; 7. Francis Favre '; 3. Michel Roulet;
9. Georges d"Epagnier ; 10. André Sbe-
ghen ; 11. Maurice Vogel ; 13. Maurice
Gelser ; 13. Roger-.Isely.; 14. Emile Jean-
renaud ; 15. Jacques Reymond.

Courge des minimes, 25 tours : 1. Alexis
Scherrer ; 2. Maurice Gutknecht.

Course de eéte : f  "
Ecluse . - carrière de Fenin

La dernière course- ,du' .Vélo-Club
comptant pour, le championnat intei>
ne- s'est disputée hier matin sur le
parcours : Prébarreau' - carrière de
Fenin. 24 hommes ont, pris le départ.
Les frères Favre et . Ceppi s'échappè-
rent dès fe début. A l'avenue des
Alpes, Haefliger revient sur les hom-
mes de tête. Le - train augmente de
vitesse et F. Favre se fait lâcher. Les
trois hommes filent sur l'arrivée et
Ceppi, âgé de 16 .ans, dans un der-
nier et superbè^effort lâche ses deux
rivaux et.termihé dans un très beau
style. ; ¦ ' , ,

1. Jean-Pierre Oeppl, 14"3", 1er débu-
tant ; 3. René Haefliger. 14*6'', ler Junior;
3. Claude ' Favre, ' '14*13''; 4.' Pierre Pfaef-
fll , 15*11"; 5. Bruest Lœffel , IB'11"; 6. Al-
fred Sbeghen, 15'18"; 7. Maurice Vogel;
8. Francis Fàvre ; 9. Charles Perret ; 10.
J.-P. Vlsinand ; ' 11. M_ehel Bouïet ; 13.
Jean Perret; 13. Maurice Gelser; 14. Geor-
ges d'Epagnler ; 15. Alexis Scherrer ; 16.
Maurice Gutknecht ; ' 17, Emile Jeanre-
naud.

Classement général 1947
Six courses, dont les , cinq meilleures

sont prises en considération :. 1. Ernest
Lœffel , champion de club 1947, 13 points
(Junior) ; 3, Herre Pfâetfll. 13 p. (Junior);
3. René Haefliger, 16 p. (Junior); 4. Jean-
Pierre Ceppi," 24 -p, (débutant) ; 5. Maurice
Gelser, 46 p. (débutant); 6. Emile Jean-
renaud, SO p: (vétéran); 7. Claude Maren-
daz, 54 p. (Junior) ; 8. J.-L. Mûhlethaler,
76 p. (Junior), i ¦'¦_ - -  ¦.-'-•

Course franco-suisse
V à Fleurier

(c) Dimanche après-midi, le « Cy-
clophile » de Fleurier a fait" disputer
une course cycliste de 45 km. sur le
parcours Fleurier - Môtiers - Couvet-
Prise-Sèche - Fleurier à parcourir
deux fois avant d'effectuer dix tours
et demi du circuit dés « Allumettes ».

Dix-sept concurrents ont pris le dé-
part, douse ont terminé la course.

A l'Hôtel de ;lâ Croix-Blanche, M.
Fernand Bugna'rd à donné connais-
sance dés résultats que voici :

1. Edmond Ohouttot. Pontarlier, auquel
est attribué pour.uin* année le challenge
du « Cyclophilo». les 48 km en 1 h. 39'
1"; 2. Robert Dumat, Pontarlier; S. Wer-
ner Zbinden. Saii-t-Sulplce : 4. Henri Fu-
me. . Pontarlier ;' »* __ l te  Zbtoden Sslnt-
Sulpioe. - , . -"V ; ¦_ •

Le challenge c Bip* » par équipe est ga-
gné par la section cycliste du O. A. pon-
tlssaUen. . v« ," . . .  _ ;-i . . * 

¦ 
. ri «

Fausto Coppi
est champion (-Italie

A la "suite de la coppa Bernocchi.
Fausto Coppi enlève définitivement
le titre dév champion devant Ortelli ,
Ronconi, Cottur et Viciai.

Lausanne-Bourgeoise
contre Neuchâtel-Ancienne

Athlétisme

Depuis 1939, une fois à Lausanne
et l'année suivante à Cortaillod, ces
deux sections de gymnastique re-
nouent d'excellents liens d'amitié par
un match à l'athlétisme.

La réunion de Lausanne, du di-
manche 14 septembre, a démontré
une force égale des deux équipes.

Le match s'est déroulé dans une
atmosphère de franche camaraderie.

RÉSULTATS. — 100 m. : Zehnder (N)
12", Antonioli (N) 12"2. — 800 m.: Klndli-
mann (L) 2'11"4, Gassler (N) 2*16"8. —
110 m. haies : Jilll (N) 17", T_ma_i.ii (L)
17"2. — 400 m.: Boesch (L) 57"4, Anto-
nioli (N) 58". — 1500 m. : FaUert (L)
4'44", Gautschl (N) 4'57"4. — 10 X 100 m.:
Neuch&tel 2'9"1, Lausanne 2'9"4. — Bou-
let : Capt (L) 11 m. 17, Leresch (L) 10 m.
50. — Disque : Metz (N) 33 m. 90, Capt
(L) 33 m. 68. — Javelot : Gautschl (N)
43 m. 54, Griln (L) 41 m. 73. — Saut en
hauteur : Jilll (N) 1 m. 71, TClnri iimanTi
(L) 1 m. 60. — Saut en longueur : Tlsch-
hauser (L) 5 m. 95. Schlesser _ N) 5 _ __. 79.
— Saut de perche: Griln <ï . *-___. 20,
Andrès (N) 2 m. 80.

Tennis
La Belgique bat la Suisse
par 18 à 11 à Gstaad

A l'issue de la deuxième journée,
les Belges menaient déjà par 11 à 7.
Voici les résultats de la troisième
journée :

Simple messieurs: Délier (B.) bat Al-
brecht (S.) 6-4, 1-6, 13-11 ; J.-P Blondel
(S.) bat Toussaint (B.), 6-3, 6-2 ; Washsr
(B.) bat Pfaff (S.), 6-1. 6-4 ; Huonder
(S.) bat van den Eynde (B.) 7-5, 6-1 ;
Spitzer (S.) bat Mbuvet (B.)", 6-2, 6-3 ;

Double messleUF* : van den Eymre-Mou-
vet (B.) battent Wuarln-P. Blondel (S.),
6-1, 6-4, 6-4 ; Albrecht-J.-P Blondel (S.)
battent De Bodt-Delier (B.), 3-6, 5-7., 6-3,
7-6, 6-2 ; Washer-Geelhaad (B.) battent
Spitaer-Pfaff (S.), 6-2, 6-3, 2-6, 6-8. 6-4.
Lacroix-de Borman (B.) battent Wiiailn.
Breohbuhl (S.) , 6-3, 1-6, 6-4, 6-4 ; A_ -
brecht-Blondel ' (S.) battent van den
Enyde-M-Uvet (B.), 3-6, 6-3, 8-6, 6-0. 8.6;Mlle de Borman (B.) bat Mlle Charbon,
nier (S.). 6-3, 6-4.

Résultat final : la Belgique bat la Suisse
18 k 11

Hockey sur terre
Tournoi du Comptoir suisse

à Lausanne
La première journée de ce tournoi

a donné les résultats suivants :
Stade Lausanne - H. C. Lausannois,

2-2 ; Young Sprinters - Internaziona-
ile Milan, 1-1 ; Stade Lausanne -
Young Sprinters , 1-0 ; Grasshoppers -
Red Sox, 0-4 ; Red Sox - Internazio-
nale, 0-0.

Le tournoi du Comptoir suisse
s'est poursuivi dimanche.

Voici les résultats du matin : H. C.
Lausannois - Young Sprinters, 3-0 ;
Stade Lausanne - Internazionale, 1-0;
Young Sprinters - Grasshoppers, 0-2;
Red Sox - H. C. Lausannois, 1-0; In-
ternazionale - Grasshoppers, 1-0.

Résultats de dimanche après-midi :
Grasshoppers - H. C. Lausannois,
1-1 ; Young Sprinters - Red Sox, 0-7;
Stade Lausanne - Grasshoppers, 6-1;
Internazionale - H. C. Lausannois,
0-0 ; Stade Lausanne - Red Sox, 2-0.

Classement final : 1. Stade Lausan-
ne, 9 points ; 2. Red Sox, 7 p.; 3.
Internazionale Milan , 5 p. ; 4. H. C.
Lausannois, 4 p.

Le Grasshoppers-Club gagne le
challenge du « fair pilay ».

Handbaii
Nidau - Cantonal 6 à 3

(c) Match disputé devant une galerie
très réduite ; vraiment le handball
n'attire pas le public neuchâtelois,
c'est dommage. Cantonal avait une
équipe ou plusieurs titulaires étaient
absents.

Le match commence avec 15 mi-
nutes de retard. Le jeu est très parta-
gé pendant la première mi-temps.
Apres le repos, Cantonal attaque le
plus souvent, mais malheureusement
les shoots au but laissent beaucoup à
désirer, tandis que les Biennois ont
un petit centre-avant qui a des shoots
d'une précision extraordinaire.

B______B__HB-____m______ra_____B______H H T û I [t T __-____-_ ¦__ ¦-¦_-¦_--¦»!

I Dès ce soir, à 20 h. 30 Tél- 5 2162 Pour 4 jours seulement
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UN N0UVEAU FILM POLICIER
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;%,x - CHAHLK CHAN
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ÉIÉ1L t̂a^H-^X . ^ 'e célèbre détective chinois qui a 48 heures

Ŝ ^̂ ^pfr3^» \̂J pour 

résoudre 

le 

meurtre 

de TOM MANN1NG

Ht lT CHAT CHINOIS
WÊS. Une chasse mouvementée qui mène du palais de Manning

r EHai ?§.';§y jusqu'au labyrinthe de cabinet de figures de cire dans le

« â_EËÉll quartier chinois de New-York
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ET UN DEUXIÈME FILM AVEC LE COW-BOY No 1 ROY ROGERS dans

LA V®IX DU REVENANT
dans un nouveau film plein de mouvement, d'inattendu et de gaîté
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Fête des vendanges, Neuchâtel

Recrutement
des figurants

Il manque encore des figurants pour le cor-
tège des vendanges, aussi faisons-nous un
appel pressant auprès des jeunes filles et jeu-
nes gens pour venir nombreux s'inscrire. Les
groupes d'enfants sont complets.

Les inscriptions se feront les lundi 15 et
mercredi 17 septembre 1947, dès 20 heures,
au restaurant Reau-Séjour, faubourg du Lac 27
(au ler étage).

Commission du cortège.

1 <A& UNION COMMERCIALE I
i ^^^f '

]
" NEUCHATEL J8

R IHIIslv Coq-d'Inde 24 - Téléphone 5 32 39 ||

B Ouverture des cours du soir ie 24 septembre i
&1 Conditions avantageuses pour les membres j^i
M RENSEIGNEMENTS ET INSCRIPTIONS AU LOCAL : COQ-DTNDE 24 |a

jH Chaque soir, ^e 20 à 22 heures, jusqu'au 18 septembre inclus If

I CAISSE CHOMAGE CAISSE MALADIE 1
ESj __i+_s_ _ _ .  Cotisations Indenlnltés j5»

1 Act^T - ."SÏÏÏÏF WE BUREAU DE PLACEMENT 1
» B. . . . » 2.20 8.40 à 16.30 ï||

i Adhtrente ê: : : *ï &° £5 lâs SECTIONS SPORTIVES |
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A vendre un

manteau
de fourrure

belge «t blanc. 1Q0 f r. -
Demander l'adreeiSe du Ho
122 au bureau de la
FeuUle d'avis.

^our corser mon Iriçol . !
« r-iTHnm y qu 'il me fautij

MOUTARDE f'^rV̂ jf

Dimanche 28 septembre 1947
!P CROSS NEUCHATELOIS

A L'AVEUGLETTE
Trois catégories de patrouilles :

A. Quatre jeunes gens de 15 k 20 ans.
7 km.

B. Un chef d'équipe de plus de 20 ans
et trols jeunes gens de 15 è. 20
ans — 8,5 km.

C. Quatre équlplers d'&ge Indifférent.
mais minimum 18 ans — 10 km.

Délai d'Inscription: 20 septembre 1947
Jeunes gens, sportifs :

Partîclpez-y

Formules d'Inscriptions et tous ren-
seignements à l'Office cantonal d'édu-
cation physique. Neuchâtel. Tél. 6 35 41.

Une équipe de gymnastique à l'ar-
tistique, représentant le canton de
Neuchâtel. est allée prendre part,
hier, à une rencontre sportive à Ve-
soul. Cette compétition était disputée
par des équipes de plusieurs départe-
ments français et le canton de Neu-
châtel . Nous donnerons dans notre
numéro de mardi des détails eur
cette compétition.

Gymnasti que à l'artistique



Le problème de la pénurie de logements
évoqué à l'Union des villes suisses

Si - ïïi'ir-'( S U I T E  OE LA P R E M I E R E  P A G E )

M. Collier, conseiller administratif
de Genève et vice-président de l'U-
nion des villes suisses traita le pro-
blème sous l'angle social. Il montra
qu'il import e moins maintenant de
favoriser la construction dans son
ensemble — car si la demande n'est
pas encore entièrement satisfaite, le
point critique est d épassé cependant
— que d'assurer une aide durable
dans le cadre général de la protec-
tion de la famille. Il faut assurer à
la famille un foyer , sans pour autant
tomber dans la mégalomanie et créer
de ces immenses cités-jardins, décen-
tralisées, qui imposent â la commu-
nauté des charges considérables, ex-
cédant ses possibilités financières.

La discussion permit ,de précisé!*-
certains points, de dégager certes;,,
éléments qui semblent àv ôir 'échaj ïpé
jusqu'à présent aux pouvoir^ - publics'
fédéraux.

A l'origine, les subsides à la cons-
truction devaient encourager les en-
trepreneurs à bâtir. Aujourd'hui , l'ai-
de officielle a pris un tout autre ca-
ractère. Il s'agit de compenser, en
bonne partie tout  au moins, le ren-
chérissement de la construction , ren-
chérissement qui est du 100 pour cent
sur les prix d'avant-guerre. On a pu,
jusqu'à présent , maintenir les loyers
à un niveau raisonnable. Mais la mar-
ge s'élargit de plus en plus rapide-
ment entre le prix des anciens et des
nouveaux logements. Il faudra bien
trouver un équilibre qui s'établira
assez haut Or, quelle sera la consé-
quence d'un brusque relèvement des
loyers ? De nouvelles et , cette fois,
vigoureuses revendications de salai-
res.

En effe t, dans le budget d'un mé-
nage, le loyer prend une grande pla-
ce. Le salarié ne pourrait être con-
traint d'augmenter sensiblement ce
poste, sans exiger une contre-partie.
C'est donc toute la politique des prix
et des salaires qui , une fois de plus
et d'une façon plus brutale encore
que ce me fut le cas jusqu 'à présent,
qui serait remise en cause.

En même temps que la monnaie se-
rait menacée, la capacité de concur-

rence de notre industrie d'exporta-
tion se trouverait affaiblie. ' On voit
combien il est nécessaire dé ne pas
provoquer une hausse subite des
loyers. " _ "- ' ¦ ' -

Dans ces conditions, la Confédéra-
tion ne ferait-elle pas un calcul plus
judicieux errfcontinuant de verser les
mêmes subventions que par le passé?
Elle devra peut-être payer très cher
les quelque, .triante millions qu'elle
aurait économisé en app l iquant  les
taux réduite, :;'

C'est'âpres'avoir 'entendu ces con-
sidérations, développées notamment
par le directeur des finances de la
ville de Zurich . M. Peter, que Passem-

S}lée (décida d!a dresser, au gouverne^
ment et aûx_ .Chambres un piépibire
pour; leg ;r_3n^e.4a*l^.àt}i's..iaùx.%dan,-
,gers :; dfe fêstr'eirî«&je l'efficacité -des
•mesures qui ont ^permis,1 durant les
cinq • dernières années, d enrayer lé
rencnérissem'5i?-t'',i_arrs- un-, des sec-
teurs importants. .,.- . . .

Des voix ,;se_ ,?ont élevées pour de-
mander .qû'uii' examine une fois en-
core s'il _-&: se . ait- ;pas opportun de
soumettre la construction au régime
des permis, .de manière à donner la
préférence 'iras 'niaiSons d'habitation,
alors que tant de- matériaux et une
main-d'œuvl'ç nombreuse sont encore
nécessaires à la construction de bâ-
timents industriels ou administratifs.
Mais .l'assetnbhêe 'n'a pas pris 'de dé-
cision sur ce point. Elle a jugé plus
utile de -porter ;son effort sur le pro-
blème des?.subvieritions fédérales.

H est hc^sT'âë: doute que l'opinion
des villes suisses trouvera au Con-
seil national -d'énergiques défenseurs.
On est curieux de connaître 1 Issue du
débat. .._ - . -_ . .

Lés* délégués1 ont trouvé, à Langen-
thal , les plus agréables distractions :
excursion au^Lueg; à l'église de> Saint-
Urbain célèbre'par ses stalles de bois
sculpté, visite de la fabrique de por-
celaine, soirée admirablement orga-
nisé par lp Conseil cpmmunal et les
sociétés locales. De" quoi reposer cha-
cun des 'travaux' de ces deux jour-
nées, ' " - G- F-

BARCELONE, 12 (A.F.P.). — Le ju ge
Vogel, envoyé spécialement par <l _ s  au-
torités judiciaires suisses, a interrogé
Jeudi matin Hostettler, suje t suisse, uç- \
.usé d'avoir assassiné Tavaretti- lie .
juge a en-tend u co matin 1 ia femme .:
Maissen , amie do Hostettler. ' '%< i;

On se rapelle que les deux inculpés ]
avaient été arrêtés par Ja police espa- 1
gnole ù in frontière de Port-Bou. • :

Dès aujourd'hui, les cafés-
crème sans crème. — L'Office fé-
déral de guerre pour l'alimentation an-
nonce que les conséquences'do ia s_chc-
rease nécessitent une réduction de la
consomma tion do lait et de boissons à j
bas© do lait dans les restaurants, hô-
tels, cafés et établissements analogues.
C'est .pourqu oi l'Office de guerre pour
l'alimentation a décidé de réduire; à
partir du 15 septembre , les possibilités j
de se procurer du lait offertes aux
«ménages collectifs », et cela de telle
façon quo les clients no pourront plus
Obtenir, dès cetto date , qu 'un décilitre :
do lait pour un coupon de repas, au r
lien de quat re  décilitres actuell ement. |

En outre. l'Office fédéral do guerre
pour l'a l imentat ion s'est vu obligé de ;
supprimer les a t t r ibut ions  de lait pour '
cafés et thés-crème. Avec ces boissons, ;

on ne pourra donc donner dorénavant,
dans les cafés et restaurant, que du lai t
condensé, denrée qui n'est plus ration-
née.

Un interrogatoire
d'Hostettler et de sa complice

Emissions radiophoniques
Lundi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, le sa-
lut musical. 7.15, Inform. 7.20, chansons
d'enfants suisses. Il h., la Traviata , opé-
ra de Verdi. 11.25, piano. 11.50, vedettes
du micro. 12.15, ensemble Tony Bell. 12.29,
l'heure. 12.30, fantaisies Instrumentales.
12.45, Inform. 12.55, valse. 13 h., avec le
sourire par Buy Blag. 13.05, le rayon des
nouveautés. 13.35, quatuor. 16.29, l'heure.
16.30, concert par l'O.S.R. 17.30, quelques
pages de Maurice de Guérln. 17.45, Ryth-
mes sans ' frontléres. 18.20, Jazz authenti-
que. 18.45, reflets d'ici et d'ailleurs. 19.15,
inform. 19.25, Emmanuel Mounler aux
rencontres internationales de Genève.
19.45, musique de tous les temps. 20 h.,
l'Aventure de Jeanne Servlen, pièce poli-
cière par Alfred Penay. 21 h., les confi-
dences d'un micro. 22 h., le drame du
Pouet-Pouet. 22.30, Inform. 22.35, l'orga-
nisation de la paix. 22.55, un disque .

BEROMUNSTER et télédiffusion : 11 h..
émission matlnle. 12.15, chants. 12.29,
l'heure. 12.30 , inform. 12.40, le R.O. 13.25,
la lettre du lundi. 13.30, mélodies. 13.56,
chant. 14 h., pour madame. 16 h., radio-
magazine. 16.29, l'heure. 16.30 , concert.
17.30, pour les jeunes. 18 h., valses. 18.30.
concert. 19 h., promenade musicale. 19.25,
communiqués. 19.30, Inform. 19.40, écho du
temps. 19.55, concert de l'auditeur. 21.15,
concert. 21.45, chronique hebdomadaire.
21.55. disques. 22 h., Inform. 22.05. cours
de français. 22.30, danses par des orches-
tres français.

Le général Marshall définit
la position de l'Amérique

à l'égard des Nations Unies

Avant l'ouverture de l'Assemblée générale de l'O.N.U.

NEW-YORK, 14 (Reuter). — M. Geor-
ges Marshall, secrétaire d'Etat, a pris
la parole dimanche à l'hôtel Waldorf-
Aetoria, à New-York en guise de pré-
lude à l'assemblée générale des Na-
tions Unies qui s'ouvrira mardi. Le
chef de la diplomatie américa ine a fait
appel en faveur d'une intervention ra-
pide de l'assemblée de l'O.N.U. dans
les affaires importantes de la politique
et de la sécurité.

„j, - r I_a crise, grecque
!» -M. Marshall, qui sera à la tête de la
délégation américaine, a déclaré que
tous les efforts devront être dép loyés
pour arriver à dépasser le point mort
de la crise grecque.

Nous n'avons pas d'autre but que de pro-
téger le peuple hellénique, comme nous
l'impose la charte. Nou s n'avons pas d'au-
tre Intérêt que d'apaiser les esprits dans
cette région troublée. La menace doit
être conjurée et nous espérons vivement
que l'assemblée sera en mesure de trouver
les remèdes pour rétablir la situation.

La Palestine
En ce qui concerne la Palestine, nous

sommes d'avis que " tous les efforts doi-
vent être faits pour arriver à l'accord le
plus complet possible au sein de l'assem-
blée sur ce problème, afin que les peu-
ples directement touchés puissent accep-
ter Jes recommandations de l'assemblée
comme base d'une solution définitive.

I_e droit de veto
Quant k la question du veto, nous ne

sommes pas absolument opposés à toute
proposition tendant k une revision de la
charte de l'O.N.U., bien que nous soyons
d'avis qu 'il n'est pas nécessaire d'envisa-
ger de grosses réformes ou de modifier
la structure Intérieure des Nations Unies.

L'attitude de l'Amérique
envers l'O.N.U.

M. Marshall a fait ensuite une décla-
ration en huit points sur l'attitude de
l'Amérique envers les Nations Unies :

1. Nous devons, en ce qui nous con-
cerne, remplir fidèlement nos engage-

ments comme membre des Nations Unies.
2. Nos actions doivent concorder avec

la charte, qu'elles soient exécutées par les
Nations Unies ou en dehors d'elles.

3. Nous devons soumettre à l'O.N.U. les
problèmes qui ne peuvent pas être réglés
par d'autres moyens pacifiques et qui
tombent sous les dispositions de la charte.

4. Nous devons travailler loyalement et
Inlassablement dans le cadre des orga-
nismes et des Institutions des Nations
Unies, afi n de loir permettre de remplir
leur tache.

5. Nous devons essayer d'améliorer le
mécanisme et la procédure des Nations
Unies, et nous devons, d'entente avec les
autres membres, donner les fonds néces-
saires _ l'organisation , afin qu'elle puisse
agir en toute efficacité.

6. Nous devons d'entente avec les au-
tres membres, donner clairement k com-
prendre au monde que toute attaque con-
tre l'intégrité territoriale ou contre l'in-
dépendance politique d'autres nations par
des actions communes des membres des
Nations Unies, rencontrera une résistance.

7. Nous devons faire tout notre possible
pour conclure les traités de paix , afin que
des conditions normales soient créées. La
tache des Nations Unies est de maintenir
la paix , mais non de la créer.

8. D'entente avec les autres nations,
nous voulons améliorer la situation éco-
nomique du monde et créer des condi-
tions économiques assurant une stabilité
internationale.

M. Truman approuve
les déclarations Marshall

NEW-YORK, 14 (Reuter). — On an-
nonce du cuirassé « Missouri » qui ra-
mène à Washington le président Tru-
man de Rio-de-Janeiro que oe dernier
a approuv é entièrement le discours pro-
noncé par M. Marshall à la veille de
l'ouverture de l'assemblée des Nations
Unies.

Le fait  que ce discours a été trans-
mis par radio au président des Etats-
Unis est considéré comme une preuve
de l'importance que le gouvernement
lui attache.

Les communistes français
estiment que la politique

du gouvernement Ramadier
a fait faillite

PROPAGAN DE ÉLECTORALE O UTRE-JURA

PARIS, 15 (A.F.P.) — Le comité cen-
tral du parti communiste vient d'adop-
ter une résolution qui , à la veille des
élections municipales, constitue un vé-
ritable manifeste et un programme
électoral.

La résolution fait d'abord une mise
au point de la situation actuelle. « Le
bilan du gouvernement — affirme-t-
elle — est un bilan de faillite. Du point
de vue intérieur, le ravitaillement est
incohérent , déficient , les prix montent,
la menace de dévaluation pèse sur le
franc en raison de l'infl ation. Du point
de vue extérieur, le gouvernement s'est
rallié à « une politique de subordina-
tion de la France aux forées capitalis-
tes américaines, faisant passer la re-
construction de l'Allemagne avant cel-
le de notre pays et compromettant sa
sécurité ».

La France doit choisir
Le gouvernement Ramadier, constate

la résolution, a fai t  la démonstration
de son incapacité à assurer le redres-

semen t de la France. « C'est pour en
arriver là , c'est pour faire cette poli-
tique qu'on a écarté du gouvernement
les ministres communistes en mai der-
nier. » Aujourd'hui, il s'agit « de choi-
sir non entre de Gaulle et le commu-
nisme, mais entre la réaction et la' dé-
mocratie ». Pour sauver le pays, il
existe une-seule solution. L'unité d'ac-
tion socialiste-communiste pour la cons-
titution d'un gouvernement démocrati-
que avec la participation des commu-
nistes.

Le manifeste passe ensuite au pro-
gramme qui devrait être adopté : en-
couragement à la production, applica-
tion des accords C.G.T.-patronat sur les
salaires et les prix , défense du franc,
réforme de la fiscalité, etc.

Le manifeste conclut en faisant ap-
pel au peuple afin qu 'il manifeste sa
volonté de voir se former rapidement
« un gouvernement d'union démocrati-
que capable de rétablir la confiance,
de susciter l'enthousiasme créateur et
d'entreprendre avec audace l'applica-
tion d'un programme de salut national.

L'assassinat de Russes
dans les camps

de prisonniers de guerre
MOSCOU. 14 (Reuter). — Radio-Mos-

cou rapporte que les nazis ont assas-
siné 67,000 prisonniers de guerre sovié-
tiques, pondant l'occupation allemande
de la Pologne, dans le camp du terri-
toire d'Ostrov Mazowezki dans ce mô-
me pays. Ce fait a été établi par une
commission russe d'enquête.

Des témoins ont décrit comment dans
un camp, après chaque arrivée d'un
groupe de prisonniers, des membres de
la Gestapo' faisaient un tri des commis-
saires politiques, des instructeurs et
des juifs, les sortaient du camp et les
abattaient sans autre forme de procès.
D'autres prisonniers sont morts d'in-
suffisance d'hygiène, de faim , d'em-
poisonnement et d'atrocités.

Le pain destiné aux prisonniers por-
tait la mention « pour les Russes »,
afi n que les gardes n 'en mangent pas,
car il était empoisonné.

Dans un camp à Grondy, les Alle-
mands faisaient mourir j ournellement
500 à 1000 hommes.

Du mois de juin 1941 au mois de dé-
cembre de la même année, quelque
41,000 prisonniers de guerre soviéti-
ques ont été enterrés dans des fosses
communes après avoir été exécutés.
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Studio : 20 h . 30, J'ai 17 ans.
Apollo : 20 h. 30, La taverne du poisson

couronné.
Palace . 20 h 30, La madone aux deux

visages.
Théâtre : 20 h. 30, Le chat chinois.
Rex : 20 h. 30, Les dégourdis de la lime.

Naufrage d'une vedeffe
dans la Clyde

Vingt personnes périssent
dans les flots

LONDRES, 15 (A.F.P.) — Dis morts,
10 personnes disparues et 3 blessés, tel
est lo bilan du naufrage d'une vedette
dans l'estuaire de la Clyde. La vedette
« The Océan » a chaviré .alors qu'elle
revenait a Greenock. La mer étant très
houleuse, les 23 passagers ont été su-
bitement précipités par dessus bord.
Les bateaux qui se portèrent à leur
secours ne purent recueillir que trois
rescapés et dix cadavres.

Des documents importants
disparaissent du Vatican

ROME, 14 (A.F.P.) — Des documents
ont été dérobés dans l'appartement de
Mgr Prettner Cippico, attaché à la so-
crétairerie du Vatican.

Il s'agirait, suivant les journaux ro-,
mains, de documents qui auraient été
confiés sous l'occupation allemande au
prélat par une personnalité connue
pou r sa défense acharnée de l'italianité
de la Dalmatie.

Les voleurs n'auraient emporté stric-
tement que ces documents dont l'exis-
tence n'était connue que de quelques
personnes.

Remaniement du cabinet
hollandais

LA HAYE, 13 (A.F.P.) — Le cabinet
hollandais vient de subir un léger ren-
forcement de ses éléments modérés par
la nomination comme ministre de l'in-
térieur de M. P.-J. Witteman, membre
du parti catholique.

Dans le cabinet actuel formé de ca-
tholiques et de socialistes, les premiers
auron t maintenant six portefeuilles.
Cette nomination est intervenue à- la
suite de la maladie du ministre des
territoires d'ontre-mer. M. .Tonkman,
socialiste, don t l'intérim était assuré
par le président du conseil , M. Beel,
titulaire jusqu'à présent du ministère
de l'intérieur.

Manifestation à Saigon
en faveur du refour

de l'ancien empereur
d'Annam

SAIGON, 14 (A.F.P.). — Une mani-
festation monstre groupant 8000 person-
nes s'est déroulée dimanche dans les
rues de Saigon. Des banderoles récla-
maient le retour de Bao Dai. Les mani-
festants se sont rendus vers la mairie où
le président Hoach et plusieurs orateurs
vietnamiens ont pris la parole.

Le président a déclare notamment :
« Le Viet-Nam ne doit pas se laisser en-
traîner dans la division actuelle du
monde en deux blocs afin que son indé-
pendance ne soit pas mise en cause.
Après s'être élevé contre les régimes dic-
tatoriaux totalitaires et athées, il a dé-
claré souhaitable le retour de Bao Dai
comme le symbole de l'union et pour
négocier avec la France.

Pour une union
douanière entre
Paris et Rome

PARIS, 14 (A.F.P.). — Une déclara-
tion commune des gouvernements fran-
Eais et italien a été signée le 13 septéna-

ire au Quai d'Orsay.
Cette déclaration a pour objet d'ex-

primer la volonté des deux gouverne-
ments de procéder à une étude appro-
fondie des données à partir desquelles
une union douanière pourrait être con-
clue entre la France et l'Italie.

En vue de faciliter cette étude, il est
constitué une commission mixte chargée
de représenter chacun des deux pays.
Cette commission devra avant la fin de
l'année présenter ses conclusions aux
deux gouvernements. Cette étude devra
permettre également de déterminer si
cette union pourrait être limitée aux
deux pays ou devrait être telle qu'elle
engloberait d'autres Etats.

Les usines « Gillette »
de Berlin rendues

à leurs propriétaires
BERLIN, 14 (A.F.P.). — Le gouverne-

ment militaire américain en Allemagne
a rendu à leurs propriétaires les usines
« Gillette », situées dans le secteur amé-
ricain de Berlin.

C'est la première fois qu'une telle me-
sure est prise en faveur d'une société
étrangère dans les territoires allemands
occupés par les Etats-Unis.

Autour du monde
en quelques lignes

EN ITALIE, au cours d'une fête po-
pulaire qui s'est déroulée à Florence,
M. Palmire Togliatti , leader du parti
communiste, répondant à un discours
adressé dimanche par le pape aux ca-
tholiques, a soutenu que le communiste
est beaucoup plus près de la doctrine
de l'église que le capitalisme améri-
cain.

Dans un discours radiodiffusé, M. de
Gasperi , président du consei l, a fait un
long exposé de la situation économique
italienne. Parlant plus particulière-
ment des besoins en céréales de l'Ita-
lie, M. de Gasperi a souligné la néces-
sité de faire appel à l'Amérique pour
réaliser la soudure.

EN FRANCE, la police a découvert
que 100,000 fausses cartes de pain
étaient fabriquées par semaine dans
une imprimerie clandestine.

EN ANGLETERRE, le gouvernement
a adressé une note à la Yougoslavie
pour réclamer la mise en liberté immé-
diate du personnel des puissances occi-
dentales arrêté récemment.

AUX ÉTATS-UNIS, la Maison-Elan-
che est en train d'examiner un projet
relatif à la mise de ses troupes à la
disposition des Nations Unies en vue
de rétablir la paix et la sécurité au
nord de la Grèce.

Le « Washington Post », journal dont
on sait l'immense influence en Améri-
que, préconise samedi le retour au ra-
tionnement des denrées alimentaires
aux Etats-Unis, de façon à freiner la
hausse des prix , si néfaste à l'œuvre
de secours destinée à l'Europe.

DERNIèRES DéPêCHESLA ViE IWATIOiVALE
L'influence néfaste

du cinéma

II s'agit d'un enfant de 14 ans
nullement atteint de troubles .

mentaux !

Samedi matin , à 11 heures, les pom-
piers du poste permanent étaient alertés,
un nouveau feu s'étant déclaré à la rue
Hodler, dans la cave d'un épicier.

Fort heureusement, le feu qui avait
été découvert immédiatement , fut très
vite maîtrisé ct des inspecteurs de sû-
reté qui cherchaient l'incendiaire dans
le quartier se rendirent immédiatement
sur les lieux et aperçurent un gamin qui
s'enfuyait sur une bicyclette. Ils lui don-
nèrent la chasse en auto et réussirent à
-le rejoindre chez lui, au domicile ma-
ternel où il avait été avertir l'épicier,
<ju 'il savait chez ses parents pour effec-
tuer une livraison, que sa cive brûlait.
Interrogé, le garnement nullement èmo-
M_ _tï___ ï.. /»nTInii - _ . _ ¦_ l'flllt. np ripe _ Î 7 _Î -

'nés de . feux de cave qui ont éclaté cesj
derniers jours à Genève. it'j at

C'est le fils d'un fonctionnaire, un en--
fant de 14 ans, tout à fait normal, que' .
le cinéma et les films policiers ont per-
verti. Le gamin ne se contentait pas de
mettre le feu aux caves (après avoir vu
un film, où des cow-boys incendiaient
des fermes et où les pomp iers améri-
cains , très rapidement , se portaient sur
les lieux), mais il voulait aussi coûte
que coûte se procurer de l'arsenic pour
empoisonner les éléphants du cirque
Knie , actuellement à Genève.

En outre, ce garnement, lorsqu'il
voyait des vélos qui ne lui plaisaient
Sas (1), taillait les pneus avec une lame

e rasoir. Maintenant que les pompiers
et la police peuvent se reposer, le gamin
a été écroué à la prison et sera déféré
au tribunal de l'enfance.

La police n'a pas donné son nom.

Lie raiiouneinent de la vian-
de supprimé ? — La «Nouvelle Re-
vue de Lausanne » apprend que le ra- ¦
tionnoment de la viande sera suppri-
mé probablement dès aujourd'hui. Cette
mesure est due d'une part à l'amélio-
ration de nos importations en produits
carnés et à . l'arrivée de stocks impor-
tants de viande et, d'autre part, aux
conséquences delà terrible sécheresse de
eet été qui a obligé notamment dans
les cantons alémaniques de procéder à
l'abattage d'un nombre considérable de
pièces de bétail.

Nombreux sont les Français
qui aimeraient venir en Suis-
se. — PARIS, 13 (A.F.P.). 31 % des
provinciaux ne sont jamais allés à Pa-
ris et sur cent Français qui sont mon-
tés à la tour Elffeil, l'élément parisien
ne compte que pour 18 %.

Les résultats de plusieurs enquêtes
auxquelles vient de se livrer l'Institut
français d'opinion publique, révèlent
également que ia Suisse vient en tête
des Pays étrangers où les Français a'i-

ï.raeraient. passer' leurs vacances ou se
fixer pour travailler. ••:- •¦ '¦ - '¦

^- «21 % des Français interrogé ont choi-
si la Suisse comme pays de prédilection '
pour leurs vacances et 14% pour y
travailler, préférant d'aliMeinrs ce pays
aux Etats-Unis qui viennent en second
avec 11 %.

Petites nouvelles suisses
* Le Juge Vogel , envoyé spécialement

par les autorités Judiciaires suisses, a In-
terrogé, Jeudi matin, Hostettler, sujet suis-
se, accusé d'avoir assassiné Tavaretti. Le
Juge a entendu également la femme Mais-
sen, amie d'Hostettler.

Le Juge Vogel est rentré. L'extradition
des deux assassins sera demandée proba-
blement par voie diplomatique.

* Samedi soir, sur la route Lausanne-
Genève, k la hauteur de la gare d'Etoy,
trols automobiles sont venues s'emboutir
les unes dans les autres. H y a huit bles-
sés, dont teois très graves.

* Samedi et dimanche, la Fédération
valalsanne des costumes a fêté le dixième
anniversaire de sa fondation. La principa-
le manifestation qui a eu lieu à cette oc-
casion était un cortège qui a fait admirer
toute la gamme des costumes folkloriques.

¦k La Société des vétérinaires suisses
s'est réunie à Sion pour son assemblée
générale, qui a été présidée par M. Stoec-
kli. Après un film sur « La race d'Hérens *,
M. Cappl, vétérinaire cantonal valaisan,
a fait une remarquable conférence sur
_ L'élevage du bétail en Valais ».

* Un Incendie de forêt fait rage près
d'Inner-Ferrera. Le feu a commencé Jeudi.
U paraissait avoir un caractère local.

Vendredi soir, toutefois, l'Incendie prit
de grosses proportions et gagna les deux
versants de la vallée, s'étendant vers la
frontière ltalo-sulsse. Les travaux d'ex-
tinction sont entravés par le manque
d'eau. Les communications ont été inter-
rompues entre Ferrera et Avers- _ resta.

On croit que le feu a été .mis par des
bergers Imprudents. TJne enquête est en
cours.

- ~k Un tailleur russe, qui se faisait pas-
ser pour un Journaliste anglais et qijl
avait commis des' vols dans des bijou-
teries de Zurich , a été arrêté. C'est un
dangereux escroc international, recherché
dans plusieurs pays.
»099Sa-?9««*a?_*?__ _ 9«**9_ - ____eeS*?0»K«00^

L'incendiaire de Genève
a été enfin arrêté

Vers les élections au Conseil national
en pays vaudois»

LAUSANNE, 15. — Le congrès du
parti libéral démocratique vaudois a
'ratifié à l'unanimité une proposition
d'apparent ernetnt de la liste . libérale i ;
avec .,1a -Ha to radicale. ...Il ». aoedaiaé :
comme 'candidat libér.al:àu.. C6n .£tl des ,'
Etats, M. Frédéric Fauquex, sortant
de charge. Il a désigné ses seize can-
didats au Conseil national en la per-;

'Ift on .nb de MM. Lucien Rubattel, F. De- '
vonoge, M. Baudat , conseillers natio- :
nanx sortants ; Pierre Béguin, rêdac- ,
teur en chef de la « Gazette de Lau-ij
sanne»; Georges Bridel , président du
Grand Conseil vaudois, à Lausanne ;
Jacques Chamorol , avoca t, à Lausan-
ne ; Auguste Codorey, vigneron, à Lu-
try ; Bruno Duttweiler, ingénieur, à
Vevey ; Pierre Jacoard , député , à Yver-
don j Henri Jomini-Doudin , municipal ,
à Payerne ; Maurice Loup, agriculteur,
à Montmagny ; Robert Mojomnet , hôte-
lier, à Montreux ; Max Gabriel Morier-
Gououd , syndic, à Château-d'GEx ; Her-
mann llaccourcier, commerçant, à Or-
be ; Louis Ray, syndic, à Champagne ;
Eugène Walther, syndic , à Luins.

Le congrès du parti radical démocra-
tique vaudois a siégé à Lausann e di-
manche après-midi , sous la présiden ce
do M. Gabriel De.pland , conseiller
d'Etat , en présence de 384 délégués. Il a
décidé d'apparenter la liste radicale
avec celle du parti libéral pour les
•élections an Conseil national et de pré-
senter une liste commune pour le Con-
seil des Etats, portant les nom . du

"candidat radical et du candidat libéral.
Il a enregistré le désistement do M.
Armand Mclly, à Mies, conseiller na-
tional , sortant , et do M. Norbert Bos-
set, Laïu-ianne-Avenches, conseiller aux
Etats, sortant.

Il a élaboré la liste do ses seize can-
didats au Conseil national, dont MM.
Jules-Horiiri Addor, à Lausanne ; Eu-

fène ' Hirzel-"à Lausanne ;< Henri: Anet,
Veytaux ; Paul Chaudet, Lavaux ;

Henri .Co t̂ier,.. Lausanne ; Ulysse Pe-
çilardj  Yvej?dfèn-;;__ob£_& PJot, Cësspnay, j
-çMèeil lai-s ¦ na Uopà u x, ,8or t&rits '-, -Alfred i
'Ai-di*é.;î ,̂ _ fd _g' _s :i

,' ,J*m(_ï- 1_ èSrljë;- Nyon ; ;j
Paul' CÉLéïis S • 'Aigle' î • A_ f r ed Margot,
Lausanne; Robert Mermoud, Grandlson;
Jean, Petrequin, Lausanne ; Ernest Pi- ,
doux'; Ohavanineŝ sùr-Moudèn ; Pillevut,
.Orbe et Maurice Tombez, à Sallavaux.

L'assemblée a désigné comme candi-
dat au. Conseil des ,;Etats, M. Gabriel
Despland, conseiller d'Etat.

Chez les- socialistes
Le parti socialiste vaudois a décidé

de présente]? une liste de seize candi-
dats pour les élections au Conseil na-
tional, soit MM. Paul Perrin, conseil-
ler national, i secrétaire des cheminots,
à Berne ; Pierre Graber, conseiller na-
tional, syndic de Lausanne ; Richard
Bringolf , conseiller national, seorétai-
de de la Chambre vaudoise du travail ;
Louis Arx, secrétaire des typographes
de Lausanne ; Marcel Bravand , député,
à Vevey; Alfred Bussey, député, à Lau-
sanne ; Alexis Capt, président de
l'Union ouvrière de L'Orient ; Aimé
Dormond , député, à Montreux ; Joseph
Dubrez, député et secrétaire de la F.O.
B.B., à Lausanne ; Emile Favre, con-
seiller municipal, • â Vallorbe ; Louis
Jaquier, d'Yverdon ; Robert Migpot,
secrétaire dé la F.O.M.H., à Lausanne;
Lucien Regamey, député à Morges ;
Louis Schwarz, municipal, à Rolle ;
Chantes Sollberger, à Bex et, René Vil-
lard, à Sainte-Croix;. . ..;. •. ,

Le parti, s'es t .prononcé à une majo-
rité de plus des trois-quarts des vo-
tante contre tout apparentement. Il
présente au. Conseil des Etats la can-
didature de .M. ,'A-rthùr Màret, con- ;
seiMex d'Etat;'. , , -  ' ' ,. 

"'

.

— LUGANO^ 13.' Vendredi vers 18 heu-
res, quatre individus se présentant chez
M. Figini, chauffeur de taxi à Lugano,
demandaient a' être conduits à Oadro.
•Le taxi so mit «m route, tuais près' du
Pont dî Vallé,"-'tes. ' hommes;'' ïeyoj lvers
au poing "sànnnèfejii Je conducteur^de
s'arré.ér.TCe dernier oherohç.. à, sé.'dé-
fendre', inaîjs 'Wfc jeÇe ho_s. da la voiture.
A ce mo'flien|-ëurjwit un ' camion."'Com-
mfe là .;_dpt_ _ A o .t .  findroit .est- fort ,
étroite, lés agresseurs que le chauffeur j
suppose être Ital iens, ne pouvant plus ;
continuer leur route abandonnèrent le .
véhicule et s'enfuirent dans la forêt. '

.La contrebande à Chiasso.
— CHIASSO, 15. Les douaniers italiens
ont arrêté de&.contrebandiers qui ten- '
talent de faire passer en Suisse des ta- |
pis persans, d'une valeur énorme, des
boucles d'ereilles, des broches, etc. i

Don national suisse. —
STANS, ' 14, L'aésetpblée annuelle de '
fondation 'du-Don national suisse pour
nos soldats et leurs familles s'est tenue i
dimanche en jl 'hôtel. de ville de Sbans, i
sous, lp. présidence du colonel Claude du ¦
Pasquier , , et . ep présence d'une nom-
breuse assistance venue de toutes les
régions du pays, parmi laquelle on re- '
marquait éj ?alement''lé générai Guisan.

Le budget , poinr- 1948 prévoit 750,000
francs de recettes et 1,780,000 francs de
dépenses, soit plus d'un million d'ex-
cédent fle .dépendes. ^

I_e retojujr de la délégation
bernoise &_ Moscou. — DUBEN-
DORF, 15. La délégation bernoise qui
s'était rendue ^ Moscou, à l'occasion du
800me annlvepsàire do la vilile, est arri-
vée, dimanche., à 19 heures'à Dubendorf ,
venant dé FrB&ue, par avion spécial de
la c Swissair >. •

M. Baertsohl. président de la ville et
MM. Ffeimûeller.et de Steiger, qui for-
ment cette délégation , ont poursuivi
immédiatement leur voyage sur Berne,
en automobile.

Des bandits attaquent un
chauffeur dé taxi luga n a i«.
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Les événements
des Indes

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Une évacuation en masse
KARACHI , 14 (A.F.P.). — La moitié

de la populat ion de la caste de Gujerati ,
de Karachi , cap itale du Pakistan, a
abandonné préci pitamment la ville et
s'est réfugiée en masse dans les districts
côtiers de Kathiawar.

L'exode atteint de telles proportions
que le gouvernement de l'Inde a réquisi-
tionné cinq bateaux côtiers et cinc^ va-
peurs étrangers afin de faciliter 1 éva-
cuation des fug itifs.

Gandhi engage sa vie
LA NOUVELLE-DELHI, 14 (Reuter).

— Gandhi a pris la parole samedi à la
Nouvelle-Delhi , qui abrite 200,000 réfu-
giés, pour déclarer qu'il préférerait mou-
rir plutôt que de devoir échouer dans
sa mission de pacificateur. « Pour moi,
a-t-il ajouté, je ne fais pas de différence
entre Hindous , Musulmans, Sikhs, Par-
sis et chrétiens. »

Le problème des réf ug iés
LA NOUVELLE-DELHI, 14 (Reuter).

— Le pandit Nehru , premier ministre
de l'Hindoustan, a déclaré samedi qu'il
se rendrait dimanche à Lahore pour
étudier le problème des réfugiés avec le
premier ministre du Pakistan, Liaqat
Ali Khan.

Le pandit Nehru a ajouté qu'il y
avait actuellement deux millions de ré-
fugiés dans chacun des deux dominions.

Un train attaqué
LAHORE, 15 (Reuter). — Un train

qui ramenait des réfugiés de l'Hindous-
tan au .Pakistan a été attaqué au cours
de la nuit entre Amritsar et Chehertha
en territoire hindoustan et a déraillé.
On a compté 19 morts et de nombreux
blessés. Dès que le train eut déraillé,
des bombes furent lancées sur les réfu-
giés.



Le soixantième anniversaire
de l'arrivée des eaux de l'Areuse à Neuchâtel

a été commémoré samedi
Depuis que Moïse a fait jaillir l'eau

d'un rocher du désert et qu 'Isaac s'est
laissé séduire par Rebecca tirant d'un
puits de quoi se désaltérer, ce liquide
(que d'aucuns méprisent un peu en
certaines occasions...) a pris de plus en
plus d'importance et les humains, au
cours des ans, ne cessent d'en consom-
mer davantage et cette année était bien
faite pour démontrer tous les inconvé-
nients et les désastres qui peuvent ré-
sulter d'une sécheresse trop persistan-
te.

L'arrivée des eaux des sources de
l'Areuse à Neuchâtel, qui permit à la
ville, de n'être plus assoiffée, valait
d'être marquée, comme une date im-
portante dans l'histoire de notre cité,
par une petite manifestation.

Ce qui fut fait samedi après-midi,
d'une façon aussi instructive qu 'agréa-
ble, en présence de MM. P. Dupuis, di-
recteur des Services industriels, M.
Schenker, chef du service des eaux, A
Berner, ingénieur du service électrique,
des membres de la oommision des Ser-
vices industriels, de M. Max Henry,
j uge cantonal et des représentants des
communes du Vignoble et de la Mon-
tagne tributaires de notre service des
eaux. M. Georges Béguin, président de
commune, revenu tout exprès de Lan-
genthal, se joignit bientôt aux invités.

Une nouvelle étape
Une nouvelle étape dans ie dévelop-

pement de notre service des eaux est
désormais franchie, depuis que la sta-
tion de pompage de Ohamp-Bougin est
en activité. Il était donc tout ind iqué
de visiter les installations qui , par le
fait quelles ne sont pas encore tout à
fait terminées, laissaient encore péné-
trer leure secrets. Jl est inutile de re-
venir sur les renseignements techni-
ques que nqus avons donné ici-même
ill y a quelques mois. Relevons simple-
ment que l'eau brute n'est pour l'ins-
tant que chlorée avant d'alimenter di-
rectement le Téseau. Ce n'est qu 'au mi-
lieu d'octobre que les filtres seront
mis en service.

Empressons-nous d'ailleurs d'ajou-
ter que cela ne représente aucun in-
convénient hygién ique, les filtres ayant
(pour expliquer la chose très sommai-
rement) pour tâche principale de rete-
nir le plancton en suspension dans
l'eau. Or, celui-ci ne se trouve pas
pendant ces mois-ci à proximité de la
bouche du canal posé par quarante mè-
tres de fond. Tout danger d'impureté
est d'ailleurs écarté puisque l'eau est
soumise toutes les demi-heures à un
examen chimique. Remarquons encore
que lorsqu'on interrompt la marche de
d'installation pendant quelques heures,
l'eau stationnée dans le réservoir a
pris une température a peu près égale
à celle du lao ; pour n'envoyer dans le
réseau qu 'un liq u ide frais (1 degré in-
férieur à l'eau de l'Areuse), il est
nécessaire d'évacuer l'eau du réservoir
en mettant en action pendant 20 minu-
tes environ une pompe spéciale.

Après la mise en marche sous les

yeux des visiteurs, qui purent ainsi
se rendre compte du fonctionnement
de l'installation, on descendit dans le
•réservoir des eaux filtrées, encore à
sec actuellement- Le local des filtres
aura , une fois terminé, l'aspect d'un
vrai laboratoire aveo ses parois dal-
lées de clair, sa tablette de commande
de marbre et son plafond d'éternit.
Ajoutons qu'un appartement pour le
chef d'usine et un laboratoire pour le
chimiste ont été prévus.

L'installation de pompage
des Valangines

On visita ensuite l'installation dç
pompage des V ai angines qui utilise
l'eau du Seyon comme force motrice et
où une pompe envoie l'eau de l'Areii-
se dans le réservoir de Pierre-à-Bot
tandis qu 'une seconde alimente Chau-
mont. Ces deux pompes sont d'ailleurs
insuffisantes et seront remplacées, an
mois de mare prochain probablement,
par un groupe à triple rendement.

La cérémonie au réservoir
du Plan

Les visiteurs se rendirent ensuite an
Plan où l'un des deux grands réser-
voirs avait été vidé pendant la nuit
pour l'occasion. Les quelque vingt par-
ticipants y descendirent (7 mètres de
profondeur, par une échelle raide s'il
vous plait) en dédaignant de se ceindre
de la corde de pompier destinée à don-
ner du courage aux hésitants 1 Un spec-
tacle féerique nous attendait. A quel
rite mystérieux allait-on se livrer dans
ces antres souterrainnes, quelle céré-
monie étrange allait se dérouler î Tout
au long des parois, sur leequelles
avaient été aménagés de petits sup-
ports il y a soixante ans, étaient pla-
cées dea bougies allumées, tandis que
la table éclairée de deux chandeliers
portaient des verres et des bouteilles
de « blanc » (du vrai , du fameux). Ain-
si que nous l'apprit M. H. Pajona, gar-
dien du réservoir, qui tient le rensei-
gnement de son père (gardien du ré-
servoir à l'époque), c'est do la même
façon , à la lueur des bougies, que fut
célébrée en 1887 l'inauguration du ré-
servoir.

Une délicieuse collation attendait sur
terre ferme las visiteurs au cours de
laquelle M. Eugène Sauvant, vice-pré-
sident du Conseil communal de Bôle,
au no<m de tous les représentants des
communes clientes du service des
eaux de notre ville, rendit hommage
au travail accompli et dit la reconnais-
sance de tou t les villages environnants
qui n'ont pas eu à souffrir trop de la
sécheresse de cet été grâce à la station
de pompage de Champ-Bougin. Cette
manifestation faite toute d'amitié fut
officiellement terminée par M. Georges
Béguin qui affirma que si la commu-
ne de Neuchâtel entreprend de grands
travaux... souvent coûteux, ce n'est pas
au dépens des autres communes qu'elle
veut le faire, mais au contraire pour
le bien et le développement de tout le
canton.

H. B.

in VILLE
Feu de forêt

Samedi, à 12 h. 10, un feu de brous-
sailles s'est déclaré entre les Fahys et
Fontaine-André. Au bout de trente mi-
nutes d'efforts, les pompiers ont pu
écarter tout' danger. Le sinistre s'est
étendu sur 800 mètres carrés.

j Encore les gadoues
d'Hauterive

La nuit de samedi à dimanche, à
23 h. 10, le feu a de nouveau éclaté
k la décharge publique d'Hauterive. La
moto-pompe a fonctionné jusqu'à 4 heu-
res avant d'avoir raison de cet incendie.

Exposit ion des maisons
de commerce fictives

Samedi s'est ouverte à l'hôtel DuPey-
rou l'exposition des maisons de com-
merce fictives organisée par la Société
suisse des commerçants.

Sitôt entré dans le local, on remarque
une large banderole de papier courant
le long des murs où l'on peut lire, ré-
duit en une phrase, le but des maisons
fictives : « Les maisons fictives donnent
à la jeunesse commerçante une claire
vision de la vie réelle, souvent complexe,
des entreprises, par une initiation essen-
tiellement pratique dans le cadre des
communautés restreintes et contrôlées
par des praticiens expérimentés. »

Agréablement et clairement présentée,
l'exposition offre aux visiteurs des
exemples de cas concrets qui se présen-
tent tous les jours dans le commerce :
exportation , achats et ventes, publicité,
comptabilité, finances, bourse, corres-
pondance, transport, etc.

En parcourant les travaux exposés, on
se rend compte que les jeunes gens tra-
vaillant au soin des maisons fictives dé-
veloppent , avec raison, plus d'intelli-
gence et d'initiative que la mémoire en
se livrant en quel que sorte à un entraî-
nement pratique pour la vie réelle du
commerce et reloge de la méthode n'est
plus à faire.

A l'Union
des branches annexes

de l'horlogerie
On nous écrit :
L'Union des branches annexes de l'hor-

logerie (U.B.A.H.), organe central des par-
ties détachées de la montre, qui groupe
dix-sept organisations professionnelles
dont les titulaires occupent quelque dlx-
hult mille ouvriers, a réuni en un con-
grès ses adhérents pour commémorer le
vingtième anniversaire de sa fondation.

Au cours d'une séance administrative,
M. Emile Bleuer, président, souhaita la
bienvenue aux hôtes de ru.B.A.H., et M.
Jean-J. Wyss, directeur, fit un exposé sur
des questions Intéressant la profession.
Puis le film « La féerie des automates »,
réal isé sous la direction du professeur A.
Chapuls, a été présenté aux congressistes.
Nous en avons admiré l'ingénieuse présen-
tation et le très plaisant déroulement.

Au cours du déjeuner servi dans les
salons de la Rotonde, M. A. Schmid, In-
dustriel à Btenne, dans un discours fort
clair et très apprécié, présenta un bilan
de l'organisation horlogère après ces vingt
années d'activité.

Rendons _i CV-. ar...
Dans notre numéro de samedi, nous

avons annoncé l'arrestation par la police
cantonale de six Allemands dissimulés
dans un vagon de marchandises. Il faut
ajouter que c'est grâce aux indications
données par le personnel de la gare d'On-
nens qui vit , lors du passage du train ,
l'un d entre eux en train d'admirer le
paysage que l'arrestation put être opé-
rée.

La Xme braderie chaux-de-fonnière
a connu un vif succès

C'est par un temps idéal et dans une
atmosphère de véritable allégresse que
s'est déroulée, samedi et dimanche la
dixième braderie chaux-de-fonnière. Cet-
te fête, qui est en quelque sorte la gran-
de foire communale de l'année, attire
toujours un grand nombre de visiteurs,
car elle possède un cachet propre que
l'on ne peut voir nulle part ailleurs.

Tout au long de l'avenue Léopold-
Robert, les commerçants avaient dressé
leurs éventaires et le slogan lancé par
les organisateurs : « Un kilomètre de
bradeurs >, n 'était pas un vain mot.

La braderie a commencé en réalité sa-
medi soir par une gigantesque bataille
aux confetti. On se rendra aisément
compte de l'ampleur de la lutte quand
on saura qu'au cours de cette mémora-
ble soirée, vingt mille paquets de con-
fetti , soit la totalité des « munitions »
prévue pour les deux jours a été ven-
due, et que le combat a fini faute de
combattants !

Dimanche matin, de bonne heure, le
cortège officiel a défilé une première

fois à la rue Léopold-Robert entre deux
haies de spectateurs enthousiastes. Puis
on se mit à c brader ». Les affaires, à en
ju ger par la foule devant les stands, ont
ete particulièrement bonnes. Il était
possible d'acheter les objets les plus di-
vers et le système des loteries, institué
par de nombreux bradeurs, a été très
apprécié.

Les invités, parmi lesquels se _ trou-
vaient MM. Pierre Court, chancelier de
la république et canton de Neuchâtel ,
Edmond Guinand , préfet des Montagnes,
Maurice Jeanneret , président du Conseil
général de la Chaux-de-Fonds, ont été
salués au banquet officiel de midi par
M. Julien Dubois , président du comité
de la braderie et par M. Tell Jacot, con-
seiller communal.

L'après-midi, le cortège a défilé une
seconde fois devant près de quarante
mille personnes. Réparti en quatre grou-
pes, il comprenait une vingtaine de
chars, dont plusieurs ont été longuement
admirés. Si l'on tient compte du fait
3ue ce cortège est uniquement l'œuvre

e l'initiative privée, on ne peut s'em-
pêcher d'admirer l'effort des Chaux-de-
Fonniers qui tiennent, année après an-
née, à assurer le succès de cette grande
fête locale. Nous nous permettons cepen-
dant de demander à nos amis de la
Montagne de mieux veiller, à l'avenir, à
l'ordonnance du cortège, celle-ci laissant
un peu a désirer. Faute de place, nous
ne pouvons donner , dans le cadre de ce
bref compte rendu, la nomenclature de
tous les chars, car dans l'ensemble,
ceux-ci étaient d'égale valeur.

Quoi qu'il en soit, la Xme braderie
s'inscrit comme une des plus belles réus-
sites des manifestations chaux-de-fon-
nières et ses organisateurs, qui jouissent
de l'appui de toute la population, ont
trouve hier une belle et juste récom-
pense au persévérant effort qu'ils ne
cessent de fournir.

.T.-P. P.

Observatoire de Neucliâtel. — 13 sep-
tembre. Température : Moyenne : 22,5 ;
min. : 14,7 ; max. : 30,4. Baromètre :
Moyenne : 723,7. Vent dominant : Direc-
tion : sud-ouest ; force : faible. Etat du
ciel : clair.

14 septembre. Température : Moyenne :
22,4; min. : 16,0 ; max. : 29,2. Baromètre :
Moyenne : 723,8. Vent dominant : Direc-
tion : sud ; force : faible. Etat du ciel :
légèrement nuageux.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719.5)

Niveau du lac du 12 sept., à 7 h.: 429,35
Niveau du lac du 13 sept., à 7 h.: 429,34
Niveau du lac du 14 sept., à 7 h.: 429,33

Température de l'eau: 21°

Prévisions du temps : Le temps demeure
beau et très chaud pendant la Journée.

Observations météorologiques

| EN PAYS FRIBOURGEOIS"

Un cycliste se tue & Fribourg
Samedi, peu après midi , un affreux

accident est survenu. M. Louis Zbinden,
âgé de 39 ans, conducteur dc camion à
la brasserie du Cardinal , à Fribourg,
descendait à vélo la route Neuve, très
accidentée. Il entra subitement en colli-
sion avec une auto qui montait vers la
gare. Dans la machine se trouvait trois
personnes. M. Zbinden fut  projeté par-
dessus l'auto et retomba a plusieurs
mètres en avant avec le crâne complète-
ment ouvert. L'automobile partit dans
une palissade bordant la chaussée et
s'arrêta sans que les occupants fussent
blessés.

Le sous-préfet, un médecin ct les
agents de la circulation ont fait les
constatations d'usage. Le chauffeur de
l'auto qui avait vu arriver M. Zbinden
avait fait son possible pour se garer,
mais à cet endroit , la rue est étroite et
tourne assez brusquement.

M. Louis Zbinden était marié depuis
deux ans et son épouse attend un bébé,

[ VAL-DE-TRAVERS 1
Une infirmière des ligues

contre la tuberculose

Les ligues contre la tuberculose du
Haut et du Bas-Vallon ont nommé au
titre d'infinmière-visiteuse, dès le 1er
septembre 1947, Mlle Madeleine Boichat,
de Fleurier, diplômée de l'Ecole d'infir-
mières de Fribourg.

Ce poste esl créé en application du
règlement cantonal concernant -.'exé-
cution des prescriptions fédérales sur
la lutte contre la tuberculose du 20
décemfbre 1946. On peut en augurer
d'heureux effets.

MOTIERS
A la gare

(c) Conformément au plan de rénova-
tion des stations, élaboré par la direc-
tion du- R.V.T., la station de Môtiers
vient, à son tour, de subir les transfor-
mations envisagées. Le petit bureau de
gare a pris la place de la salle d'attente
ft , vice versa.1 Toutes ces transformations ont été
faites par le personnel spécialisé de la
compagnie, elles ont été faites avec goût
et on peut être certain qu'elles donne-
ront satisfaction tant au public qu 'au
personnel, lequel devait travailler dans
des conditions aussi difficiles que rudi-
mentaires.

Fête des fontaines
(c) Favorisé par une température ex-
ceptionnellement douce, pour, la saison,
le chef-lieu du district a commémoré le
soir du 12 septembre l'admission, par la
Haute Diète, en 1814, de Neuchâtel dans
la Confédération suisse. Cette manifes-
tation, dont seuls les villages de Môtiers
et de Buttes ont conservé le souvenir, est
une des expressions les plus typiques et
aussi les plus émouvantes du folklore
du Val-de-Travers. Comme de coutume
toutes les fontaires avaient été décorées,
toutes avec goût, et au prix souvent,
puisque ce sont généralement les en-
fants qui s'en occupent, de bien de la
peine.

Un public particulièrement nombreux,
venu des villages environnants, a animé
les rues du village tout au long de la
soirée, ct l'harmonie 1*. Espérance » de
Fleurier en a fait le tour puis a donné,
sur la place de l'Hôtel-de-ville, un con-
cert fort apprécié.

Relevons que le comité directeur du
Centenaire, qui avait tenu séance à Mô-
tiers dans 1 après-midi, sous la prési-
dence de M. E. Béguin , ancien conseiller
d'Etat, avait témoigné de son désir d'as-
sister à cette fête. Ces messieurs qui ont
fait le tour des fontaines et qui, d'autre
part, représentent les autres districts du
canton , se sont déclarés enchantés de
cette manifestation, seule survivance
d'un passé déjà lointain.

Nous publierons prochainement un
compte rendu de la séance tenue par le
comité du Centenaire.

FLEURIER

Accidents de la circulation
& dès carrefours dangereux

(e) Samedi, au milieu de la matinée,
un camion-automobile piloté par M.
Osoar von Rota, de CoroeOles-Peseux,
arrivait depuis Môtiers au carrefour
de la fabrique d'ébauches.

A ce moment, l'automobile bâloise de
M. Karl Huber, qui avait franchi le
-passage à niveau R.V.T. vint tampon-
ner le camion. Celui-ci, à la suite d'une
manœuvre d'évitement de son conduc-
teur, buta contre le bord du trottoi r et
se renversa en répandant sa cargaison
de légumes sur la chaussée.

Le conducteur du camion s'en tire
indemne de même que les occupants
de l'automobile, mais celle-ci a sa Par_
tia avant assez abîmée.

Le même jour, peu avant midi, une
seconde collision s'est produite à l'in-
tersection des rues Daniel-Jeanrichard
et du Grenier entre l'automobile de M.
Perrin, de Neuchâtel et une motocyclet-
te conduite par M. Antoine Dubois,
peintre à Fleurier et sur laquelle se
trouvait en croupe M. Armand Monne-
rat, des Verrières.

Blessé, ce dernier a été transporté
dans un immeuble voisin où un méde-
cin vint le soigner. Sn compagnon est
quelque peu contusionné au dos et à
une jambe. La motocyclette a subi de
très importants dégâts.

Vernissage d'une exposition
(e) Samedi après-mid i a eu lien, en
présence de l'artiste, le vernissage de
l'exposition de peinture de -..-Théophi-
le Bosshaird , manifestation placée sous
les auspices de la Société du musée et
qui groupe d'excellentes oeuvres du
grand peintre.

BUTTES

lia fête des fontaines
(sp) La traditionnelle fête du couron-
nement des fontaines a eu lieu à But-
tes-le soir du 12 septembre, avec la par-
ticipation de la fanfare « L'Ouvrière *.
La manifestation s'est terminée sur la
place du village par des polonaises et
des piooulets.

Exercice des pompiers
(sp) Samed i après-midi a eu lieu , par
la commisison du feu, l'inspection gé-
nérale annuelle du corps des sapeurs-
pompiers qui fut suivie d'exercices in-
dividuels et généraux qui ont donné
complète satisfaction.

Cest par un défilé aux sons de la
fanfare que se termina cette revue an-
nuelle.

Après l'achat des nouveaux
équipements pour la fanfare
(sp) Samedi soir a eu lieu la redil't'on
des comptes en ce qui concerne l'achat
des nouveaux uniformes dont ont été
dotés au mois de mai les membres de
la fa n fare - L'Ouvrière ».

Assistaient à la séance tous les mu-
siciens et les membres du comité d'or-
ganisation avec leurs collaborateurs.
Diverses allocutions furent prononcées
par MM. Alexandre Zurbuchen. prési-
dent du comité d'organisation , Arthur
Charl et, président du Conseil généra!,
Ernest Dubois, de Lausanne, président
d'honneur et Willy Dubois, président
de la fanfa re.

M. A. Hostettler donna ensuite con-
naissance des comptes. L'achat des
nouveaux équipem ents fut payé par un
carnet de cais=e d'épargne de 1500 fr.
et par le produit des différentes ven-
tes, tombolas et des dons dont le total
a dépassé 8300 fr.

Une collation a été offert e aux parti-
cipants et des morceaux de musique et
autres productions furent exécutés.

VAL-DE-RUZ H
Société de tir

de Valangin-Boudevilliers
(c) Par suite de la construction d'un
stand commun, en 1945, les deux socié-
tés de tir de Valangin et de. Boudevil-
liers ont fusionné en une seule. Les
tirs obligatoires ont été exécutés par
78 tireur .. Le tir en campagne 1947 a
valu une distinction de société qui est
exposée au stand.

Un coure de jeunes tireurs groupa
20 participants. Voici les premiers ré-
sultats du tir de concours ; Jean-Louis
Jacot , 27 ; Jean-Maurice Chollet, 25 ;
Jakob Gerber , 23, Lucien Chollet , 20.

Fin août , la sympathique jouto des
sociétés du pied de Chaumont eut lieu
à Dombresson ; nos tireurs y conqui-
rent la garde du challenge pour une
année.

Dimanche 7 septembre avait lieu le
tir de clôture qui connut un vif suc-
cès. Quinze distinctions furent déli-
vrées aux membres et invités, ce qui
représente un chiffre très élevé. Cent
quatre-vingts passes furent tirées aux
bonnes cibles de 10 et 100 rayons.

JURA BEBWOIS
SAINT-IMIER

Séance de la Société d'hisoire
La Société neuchâteloise d'histoire a

siégé hier à Saint-Imier. Nous publie-
rons demain un compte rendu de cette
manifestation.

RÉGION DES lilC S l
ESTAVAYER

Feu de broussailles
Dimanche après-midi, le feu s'est dé-

claré dans les grèves, sur le bord du lac
entre Font et Estavayer, dégageant une
épaisse fumée. Un millier de mètres car-
res d'arbustes et de mélèzes sont entiè-
rement consumés. Une maison de week-
end a pu être préservée par les pompiers
qui ont lutté durant deux heures pour
circonscrire le sinistre.

YVERDON
Arrestation

(c) Dernièrement, un ouvrier italien,
travaillant dans une entreprise de cul-
tures mara îchères de la plaine d'Orbe,
a eu la désagréable surprise de cons-
tater la disparition de ses économies,
soit une somme de 750 francs, qu'il
tenait cachée dans une valise.

La gendarmerie d'Yverdon ouvrit
une enquête qui aboutit le jour même
à l'identification de l'auteur du larcin,
camarade de travail du lésé. Il a été
incarcéré dans les prisons du district
et aura à répondre de son acte devant
le juge informateur.

Accident de vélo
Vendredi , à 17 h. 30, Mme P. Krat-

tinger, qui rentrait de son travail a
vélo a fait une chute à l'intersection
de la rue de Chamblon et de la rue
de Neuchâtel.

C'est à la suite d'une secousse pro-
voquée par le passage olouté que le
pare-boue avant se détacha et bloqua
le vélo. Mme Krattinger projetée en
avant, donna de la tête sur la chaus-
sée où elle resta sans connaissance. Vu
la gravité de ses blessures, elle a été
transportée à l'hôpital.

Conseil communal
(c) Le Conseil communal a tenu séance,
sous la présidence de M. André Maurer,
président.

Il est d'abord procédé à l'assermenta-
tion de M. Paul Layaz, qui remplace M.
Strebel.

Le syndic Jaquier lit le rapport muni-
cipal concernant l'achat d'une parcelle
de terrain, k Floreyres, destiné à recevoir
la construction d'un réservoir d'eau de
3000 mètres cubes. Le propriétaire du
fonds en question s'est déclaré d'accord
de vendre à la commune une parcelle de
1627 mètres carrés pour le prix de 4 fr.
le mètre carré.

M. Paccaud présente un rapport propo-
sant un barème pour l'Impôt personnel.

Une très longue discussion s'engage. Le
syndic Jaquier estime que la municipalité
ne peut accepter le barème proposé par
M. Paccaud , car 11 serait certainement
refusé par le Conseil d'Etat.

Le rapport Paccaud est repassé par 40
voix contre 14. Sur rapport de la majo-
rité de la commission, l'arrêté d'imposi-
tion restera le même en 1948 qu'en 1947.

M. Mayet développe une Interpellation
sur les prix pratiqués à l'hôpital d'Yver-
don , comparativement k ceux appliqués à
l'hôpital cantonal. Il reconnaît le dévoue-
ment de tous ceux qui s'occupent de no-
tre établissement hospitalier , mais de-
mande k la municipalité d'étudier les
moyens de falre modérer les prix exigés
actuellement dans notre hôpital.

Le syndic Jaquier reconnaît toute l'Im-
portance de la question soulevée par l'in-
terpellation de M. Mayet. Il relève que la
municipalité n 'a pas de droit de regard
dans les affaires de l'hôpital, qui est une
Institution privée . La municipalité étu -
diera le problème et donnera une réponse
dans sa prochaine séance.

Les régates jurassiennes
à Yverdon

(c) L'Union nautique d'Yverdon avait
organisé dimanche les régates de la
Fédération des sociétés d'aviron des
lacs jurassiens. Ce sont sept clubs
qui se disputèrent les onze courses,
du skiff aux huit en passant par les
outriggers et les yoles à quatre ra-
meurs, sur le champ de course de
Champittet aux môles de la Thièle.

A 17 h. 30, M. E. Rossier procède à
la proclamation des résultats et à la
distribution des prix. Il félicite et re-
mercie les clubs.

Voici les résultats :
Outrigger à quatre rameurs avec bar-

reur, débutants, 1500 m. : 1. Rowlng-Club,
Berne ; 2. Société nautique Etoile, Blen-
ne ; 3. Club de l'aviron, Vevey ; 4. I_aiu-
ea__ne-Spart_>, section d'aviron.

Skiff , toutes catégories, 1500 m- —>.
1. Karl Millier, Seeclub, Bienne : 2. Emi-
le Speck. Union nautique Yverdon ; 3.
Pierre Péclaid , Union nautique, Yverdon.

Yole de mer à quatre rameurs scolaires
16 à 18 ans. 1000 m. — 1. Club de l'avi-
ron, Vevey ; 2. Union nautique, Yverdon.

Outrigger à huit rameurs. Juniors et
débutants, 1500 m. — 1. Howlng-Club,
Berne ; 2. Société nautique. Neuchâtel :
Jean-Marcel Vulthler, Jean-Louis Perrier,
Pierre-Wllly Egger, Jean-François Krebe,
Marcel Tschumi, Willy M_scb_er. Paul Fal-
let, Frank Scharer, Jean Jeannet (barreur).

Yole de mer à quatre rameurs, débu-
tants, 1500 m. — 1. Société nautique
Etoile, Bienne; 2 Seeclub, Bienne ; 3.
Union nautique, Yverdon : 4. Société nau-
tique. Neuchâtel : André Jeanneret, Vir-
gile Gamba, Jean-Claude Fischer ; Jeain-
Pierre Meyrat, Jean Jeanne, (barreur)

Yole de mer à quatre rameurs, débu-
tants, isoo m. — l Union nautique Yver-
don ; 2. Société ' nautique, Neuch&tel :
Marcel Tschumi, Willy Mlschler, Paul Fal-
let. Frank Scharer , Jean Jeannet (bar-
reur) : 3. Seeclub, Bienn©; 4. Club de
l'aviron, Vevey. - - ____

Outrigger à quatre rameurs avec bar-
reur, juniors. 1500 m. — 1 Société nauti-
que Neuchâtel : Jean-Marcel Vulthler,
Jean-Louis Ferrler, Pierre-Wffly Egger,
Jean-François Krebs, Jeam Jeannet (bar-
reur) ; 2. Howlng-dub (hors concours) s
3. Union nautique, Yverdon.

Yole de mer à quatre rameurs, Juniors,
1500 m. — 1. Société nautique, Neuchâtel;
2. Union nautique, Yverdon

A NE UCHA TEL ET DANS LA RÉGION
L'assemblée des délégués du parti ra-

dical neuchâtelois a eu lieu dimanche
après-midi à Neuchâtel, sous la prési-
dence de M. Georges Madliger. Elle a
décidé de présenter la liste suivante
pour les élections au Conseil national :
MM. Tell Perrin , conseiller national, la
Chaux-de-Fonds ; J.-F. Joly, président
de commune, Noiraigue (nouveau) ;
Paul-René Rosset, professeur à l'Uni-
versité de Neuchâtel et à l'Ecole
polytechni que fédérale (nouveau) ; Al-
fred Vauthier, agriculteur, Dombresson
(nouveau) ; Victor Hauser, agriculteur,
Vaumarcus (nouveau).

Al. Henri Berthoud , conseiller national
sortant , a déclaré à l'assemblée qu'il re-
nonçait à son mandat.

Les délégués ont ensuite entendu un
exposé de M. Pierre Champion, journa-
liste, sur le rôle de la presse radicale
en Suisse romande et .dans le canton de
Neuchâtel.

Enfin , ils ont voté une résolution
s'opposant à l'impôt sur les successions
et a tout impôt fédéral direct, ainsi
qu 'à toute forme d'imposition du vin ou
d'autres produits du sol.

• L'assemblée des délégués du parti li-
béral neuchâtelois a également siégé di-
manche à Neuchâtel et a décidé de pré-
senter la liste suivante pour le Conseil
national :

MM. Julien Girard , notaire, la Chaux-
de-Fonds, conseiller national sortant ;
Sydney dc Coulon, industriel, Fontaine-
melon (nouveau) ; Gaston Clottu , no-
taire, Saint-Biaise (nouveau) ; Etienne
Schwaar, agriculteur, Areuse (nou-
veau) ; André Petitpierre, conseiller
communal à Couvet (nouveau).

Dans l'administration
cantonale

A la suite d'un arrangement intervenu
entre le Conseil d'Etat neuchâtelois et
M. Marcel Roulet, ingénieur cantonal , ce
dernier, qui avait donné sa démission
il y a quelques mois, est revenu sur sa
décision.

IVomlnation
d'une garde-malade

La chancellerie de l'Etat nous com-
munique :

Dans sa séance du 12 septemibre 1947,
le Conseil d'Etat a autorisé Mlle Char-
lotte Ziegler, originaire de Sohaffbr.
se, domiciliée à Neuchâtel, à pratiquer
dans le canton en qualité de garde-
malade.

-Les candidats radicaux
et libéraux pour les élections

au Conseil national

Monsieur et Madame
Walther CACHELIN, le major et Mada-
me George James EADE ont la Joie
de falre part de la naissance de leur
petit-fils et fils

George -Walter
1! septembre 1947
Serre 4, Neuchfttel

511, Wes_ -5th Street, ROSWELL
New-Mexico, U.S.A.

Un motocycliste
contre un attelage

(c) Vendredi soir, un tracteur portant
plaqu e bernoise, tirant un gros char de
foin , se dirigeait vers le poids public en
bordure de la route cantonale. Le con-
ducteur fit de la main le signe régle-
mentaire. Le gros char de foin le mas-
quait, aussi un motocycliste qui roulait
dans la même direction , M. Robert Vau-
travers, ne vit pas le signe et fut  projeté
contre le tracteur. La moto a subi quel-
ques dégâts ; le passager est indemne
ayant heureusement « versé » du côté
opposé.

Ne serait-il pas indi qué d'exiger que
le signal de changement de direction soit
donné depuis le second véhicule et non
du tracteur ?

SAINT-SULPICE
Scandale public

et voies de faits suivis
d'une arrestation

(sp) Vendredi soir, un agriculteur du
village, L. G-, qui était en état d'ébrlé-
té a été l'auteur de voies de faits et
d'un eeajndale public qui a duré pen-
dant une heure et demie.

Cet homme, particulièrement excité,
frappa plusieurs personnes qui ten-
taient de le remettre à l'ordre. Le gar-
de police, notamment a eu une énaule
démise et ses habits déchirés.

Finalement, qua tre nrendarmes durent
intervenir. G. a été emprisonné jusq u'à
samedi et rapport a été fait contre lui
ainsi que contre un autre agriculteur
de l'endroit qui tentait d'entraver les
gendarmes dans l'exercice de leurs
fonctions.

TRAVERS

(c) Dimanch e, l'Air-Club d'Yverdon avec
le concours de l'Air-Club suisse, section
vaudoise, avait organisé un grand mee-
ting d'aviation par un temps idéal . Le
programme débuta par une présentation
en vol d'une quinzaine d'avions de sport
et de tourisme moderne. Puis c'est ren-
voi d'un planeur « Meise ». Piloté par M.
J.-P. Muller , cet appareil fait une belle
démonstration d'acrobatie.

Tour à tour , MM. A. Kammacher, pilo-
te de la Blécherette bien connu , Willy
Ammon, parachutiste , et Robert Dumas,
acrobate de l'air, font passer des fris-
sons d'angoisse dans le public.

Cette journée qui compte dans les an-
nales de l'Air-Club d'Yverdon a attiré à
l'aérodrome environ 2000 personnes qui
ne ménagèrent pas leurs applaudisse-
ments et c'est par des vols de passagers
et baptêmes de l'air que se termina cette
manifestation. Le comité, pour la par-
faite organisation du meeting, et la po-
lice locale pour l'ordre assure autour du
terrain d'aviation, ont été félicités.

Un meeting d'aviation
à Yverdon

Tu garderas dans une paix par-
faite celui qui appuie sa pensée sur
Toi; car 11 se confie en Toi.

Es. XXVI, 8.
Madame Auguste Bourquin-Ccrboz et

son fils Samuel, à Caux ;
Madame et Monsieur Henri Giraid-

Bourquin et leur fille, à Evilaid ;
Monsieur et Madame Jean Bourquin

et leurs enfants, à Evilard ;
Monsieur Adolphe Bory-Bouxquin, â

Givrins ;
Madame et Monsieur Billieux-Corboz

et leur fils, à Vevey ;
Madame et Monsieur Duc-Corboz, à

Eenens ;
Monsieur et Madame John Corboz, à

Bienne,
ainsi que les familles parentes et

amies, au Loole, à Genève, au Crêt-du-
Loole, à Lausanne, à Oron, à Yverdon,
à Bolle et à Neuchâtel,

ont le chagrin d'annoncer le décès
de

Monsieur Auguste BOURQUIN
leur cher époux, père, frère, beau-frè-
re, oncle, neveu, cousin et ami, que
Dieu a rappelé à Lui, dans sa 53me
année, à la clinique Florimont, à Ter-
ritet.

Mountain House, Caux sur Montreux,
le 13 septembre 1947.

Le culte aura lieu au temple de Glion,
mardi 16 septembre, à 16 heures.

Madame Albert Eoquier, à Coroelle8
et ses deux fils ;

Monsieur Henri Eoquier, à Corcelles;
Monsieur André Eoquier, à Caracas

(Venezuela) ;
Mademoiselle Eugénie Eoquier ;
Madame Jules Eoquier, ses enfants

et petits-enfants,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont le chagrin de faire part du décès

de leur cher et regretté époux, père,
frère, beau-frère, oncle et parent.

Monsieur Albert ROQUIER
décédé à Corcelles, dans sa 78me an-
née, après une longue et pénible mala-
die vaillamment supportée.

Ps. L, 15.
L'ensevelissement aura lieu , à Corcel-

les. mardi 16 septembre, à 13 heures.
Culte au domicile mortuaire : Grand-

Rue 71, à 12 h. 30.
Prière de ne pas faire de visites

Cet avis tient Ueu de lettre de faire-part
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/ /^SeyoN 24° • TéL.5.1 1.08 V \
Il l INHUMATIONS - I N O N s t R A T I O N s J S
\. Jv  ̂ Çnuify artLïurJSrGt _ -<f __ ^

 ̂ B.JEAJ -RICHARD Dlr.*̂

-MMIM-————M _WI MWMMM l—W

Kédactenr responsable : Et Braichet
Imprimerie Centrale S.A., Neucbâtel


